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Préambule 

 

La commune de DONZENAC dispose d'un Plan Local d'Urbanisme approuve par délibération  du conseil 

municipal en date du 19 juin 2006. Ce dernier a vu en 2006 et 2010 deux mises à jour par rapport au 

DPU et une modification de la zone AUi de Rond (zone Ussac-Donzenac)  le 03 décembre 2010. 
 
 
Il a connu 4 révisions simplifiées, 

 l'une approuvée le 27 février 2007 avec la correction d'une erreur matérielle. 

 I'autre sur le règlement et des adaptations mineures de zonage approuvée en date du 8 janvier 

2010. 

 la réalisation d'une construction à caractère privé, sur la zone de l'Escudier, présentant un 

intérêt général en matière de développement économique et de création d'emplois. II s'agit 

concrètement d'une modification de zonage avec I'extension de la zone Ui sur les parcelles ZB 

41 et 42 passant d'une zone Np (naturelle) a la zone Ui (urbaine) dans le cadre de I'extension 

de la plateforme frigorifique de la société IMMOSTEF SA. 

 la réalisation d'une construction à caractère public sur les parcelles communales situées au 

niveau du cimetière, route de la gare, présentant un intérêt général d'un point de vue social. 

Il s'agit concrètement du changement de classement des parcelles du cimetière et 

environnantes passant de la zone No (naturelle) a Ucl (urbaine) dans le cadre de 

l'aménagement d'une maison funéraire. 

 

Les deux dernières étant approuvées le 28 juin 2013. 
 

 
Par délibération en date du 11 décembre 2015, la commune a prescrit la révision allégée n°5 

concemant le secteur de l'Escudier et la ZA de l'Escudier 2, présentée dans ce dossier. 
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La procédure de révision allégée est utilisée au regard des changements effectués et se justifie 

conformément à l’article L.151-31 et suivants du code de l'urbanisme. (Délibération prise en 2015). 

 

Article L.151-31 du Code de l'Urbanisme - Modifié par LOI n°2016-1087 du 8 aout 2016 

 
Le plan local d'urbanisme est révisé lorsque l'établissement public de coopération intercommunale ou la 

commune décide : 1° Soit de changer les orientations définies par le projet d'amenagement et de développement 

durables ; 

 

2° Soit de réduire un espace boise classe, une zone agricole ou une zone naturelle et forestière ; 

 

3° Soit de réduire une protection édictée en raison  des risques de nuisance, de la qualité des sites, des paysages 

ou des milieux naturels,  ou  d'une évolution  de nature à induire de graves risques  de nuisance. 

 

4° Soit d'ouvrir à l’urbanisation une zone à urbaniser qui, dans les neuf ans suivant sa création, n'a pas été ouverte 

a l’urbanisation ou n'a pas fait l'objet d'acquisitions foncières significatives de la part de la commune ou de 

l'établissement public de coopération intercommunale  compètent,  directement  ou  par  l'intermédiaire  d'un  

opérateur  foncier. 

 

Article  L.151-32  du  Code  de  l'Urbanisme - Modifié  par  ORDONNANCE   n°2015-1174   du  23 

septembre 2015 

 
La révision est prescrite par délibération de l'organe délibérant de l'établissement public de coopération 

intercommunale ou du conseil municipal. 

 

Article  L.151-33  du  Code  de  l'Urbanisme  - Modifié  par  ORDONNANCE   n°2015-1174   du  23 

septembre 2015 

 
La révision est effectuée  selon les modalités définies par la section 3 du présent chapitre relative à l’élaboration 

du plan local d'urbanisme. 

Toutefois, le débat sur les orientations du projet d'amenagement et de développement durables prévu par 

I'article L. 153-12 peut avoir lieu lors de la mise en révision du plan local d'urbanisme. 

Le projet de plan arrêté est soumis pour avis aux communes intéressées par la révision. 

 

Article  L.151-34  du  Code  de  l'Urbanisme - Modifié  par  ORDONNANCE n°2015-1174 du 23 septembre 

2015 

 
Lorsque la révision a uniquement pour objet de réduire un espace boise classe, une zone agricole ou une zone 

naturelle et forestière, une protection édictée en raison des risques de nuisance, de la qualité des sites, des 

paysages ou des milieux naturels, ou  est  de nature  à induire  de graves  risques  de  nuisance,  sans  qu'il  soit  

porte  atteinte  aux  orientations  définies  par  le plan d'amenagement et  de développement durables, le projet 

de révision arrêté fait l'objet d'un examen conjoint de l'Etat, de l'établissement public de coopération 

intercommunale compètent ou de la commune, et des personnes publiques associées mentionnées aux articles 

L. 132-7 et L. 132-9. 

Le maire de la ou des communes intéressées  par la révision  est invite à participer à cet examen conjoint. 
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Article  L.151-35  du  Code  de  l'Urbanisme  - Modifié par ORDONNANCE n°2015-1174 du 23 septembre 

2015 

 

Entre la mise en révision d'un plan local d'urbanisme et l’approbation de cette révision, il peut être 

décidé une ou plusieurs révisions effectuées en application de l’article L. 153-34, une ou plusieurs 

modifications ou mises en compatibilité de ce plan. Les procédures nécessaires à une ou plusieurs 

révisions effectuées en application de l’article L. 153-34 peuvent être menées conjointement. 

 

La procédure de révision allégée répond à des opérations spécifiques qui présentent des notions 

d'intérêt général pour la commune, ce qui est le cas. 

 

Il est ainsi précisé que ce dossier va suivre la procédure de révision allégée suivante : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le projet est éventuellement          modifié suite à l’enquête publique. 

 

 

Délibération publiée dans un journal local 

Affichée en mairie pendant un mois 

 

Le P.L.U. modifié est opposable aux tiers : dès réception par le préfet si la commune est couverte par un schéma 

de cohérence territoriale  

Constitution du dossier d’étude 

Délibération du conseil municipal 
Prescrivant la révision  

Fixant les modalités de concertation 

 

Arrêt projet en CM 

Notification du projet et 

Examen conjoint PPA  

Saisit du tribunal administratif pour 

désignation du commissaire enquêteur  

 
Le maire publie l’avis d’enquête publique 

15 jours minimum 

Le maire Fixant les modalités de concertation 
Enquête publique par arrêté 

du maire 

1 mois  

Rapport du commissaire enquêteur 

1 mois  

Le maire Fixant les modalités de concertation 

Délibération d’approbation  
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1 L’objet et motif de la révision du zonage 
 

 

La révision allégée n°5 conceme le projet d'extension de la zone Ui et la création de la zone d'activités 

économiques Escudier 2 à Donzenac présentant un intérêt général en matière de développement 

économique et de création d'emplois. Elle a pour objectif de : 

 

 Permettre à la commune de continuer la structuration de la ZA de l'Escudier ; 

 Pérenniser l'activité et conforter les emplois sur le site ; 

 Maintenir et renforcer l'activité économique en milieu rural ; 

 Utiliser le potentiel de trafic de l'A 20. 

 

Par rapport au zonage actuel du PLU, les parcelles considérées sont en liaison directe avec la zone Ui 

affectée aux activités artisanales et industrielles. Elles s'intègrent dans la continuité de la zone Ui de 

même vocation du PLU. 

 

Il est à noter que le parcellaire concerné présente dans la suite du document avait été règlementé en 

zone AUa, soit en urbanisation à court terme  destinée a une aire de services pour poids lourds a 

proximité de l'autoroute. 

Ce projet ne se profile pas sur la commune. Et cet espace dispose d'une vocation économique en sortie 

d'autoroute et en continuité de la ZA Escudier I existante. Il est important de préciser que la ZA de 

l'Escudier I ne dispose plus de terrains constructibles. 

 

Au vu de la configuration du parcellaire et de l'existence de milieux naturels et humides de la zone 

AUa, il est ainsi propose de scinder ce secteur en zones Ui et No du PLU. 

 

De la même manière cette révision doit servir à justifier la demande de dérogation au L. 111-8 du code 

de l'urbanisme relatif au recul vis-à-vis de l'A20 et de la RD 920. Pour rappel, « le PLU peut fixer des 

règles d'implantation différentes de celles prévues par l'article L 111-6 lorsqu'il comporte une étude 

justifiant, en fonction des spécificités locales, que ces règles sont compatibles avec la prise en compte 

des nuisances, de la sécurité, de la qualité architecturale ainsi que de la qualité de l'urbanisme et des 

paysages. ». Pour précision, la zone de l'Escudier 1 déroge déjà au recul vis-à-vis de l'A20. 

 

Il s'agit concrètement d'une modification de zonage d'une zone à urbaniser vers une zone urbaine, soit 

I'extension de la zone Ui au détriment de la zone AUa dans le cadre de I'extension de la zone d'activités 

économiques de l'Escudier. Et dans le cadre de I‘optimisation de l'utilisation du foncier, la dérogation 

au recul A20 et RD920 permettant la densification de ce secteur.  
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2 Présentation du site 
 

 La situation du site 

Les parcelles concernées par la réalisation du projet se situent au Nord de la commune, en bordure 

d’autoroute A 20 en direction de Limoges. Le foncier est directement accessible par l’échangeur sortie 

47-Donzenac RD 920. Ce site se positionne de l’autre côté de la zone d’activités de l’Escudier I en limite 

des communes de Donzenac et Sadroc. L’échangeur et les voies de desserte organisent la sortie vers 

la zone Escudier I et vers le projet Escudier II. 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Localisation du site d’études sur la commune de Donzenac 

 

Les terrains concernés se situent a plus d' 1 km du centre bourg et les villages les plus proches ne sont 

pas en prise directe de I’urbanisation. La zone et les terrains concernés sont éloignés des espaces 

urbains densifies de la commune ainsi que des hameaux et villages ruraux structurants. II existe un 

corps de ferme dans l'enceinte de la zone AUa existante, à l'Est, revêtant une fonction d'habitat 

actuellement. 
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Le site d’études et l’environnement bâti à proximité 

 

Autour du site, ce sont boisements et prairies qui composent un paysage de bocage. Au sud, de 

l’habitat pavillonnaire s’installe le long du réseau viaire.  
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 Le descriptif du site 

Position et topographie 
 

Les terrains concernés par la révision s'étendent sur une superficie d'environ 26 hectares représentée 

par un triangle dont la pointe est formée par l'échangeur n °47 de l'autoroute A20. Au Nord, la zone 

est bordée par l'autoroute A20, au Sud par la Route Départementale RD 920 et a l'Quest par le chemin 

rural du lieu-dit « Genouillac ». 

 

L'accès au site s'effectue soit par la sortie n°47 de l'A20, au niveau de la zone d'activité Escudier 1, soit 

par la n°48 qui dessert le bourg de Donzenac et rejoint la parcelle par la RD 920. Pour entrer dans le 

site, deux accès sont existants : un chemin en impasse, au nord-est, qui dessert le corps de ferme 

(photo n°5 et 6 p.28) et un chemin qui donne accès aux prairies, en limite parcellaire à l'ouest du site. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Situation du site par rapport à l’autoroute A 20 
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La topographie du site est marquée par une pente relativement  régulière et des courbes de niveau, 

pour la plupart parallèles à l'autoroute. La partie basse des deux pentes dissymétrique est occupée par  

un ruisseau  qui longe la RD 920. 

 

Le paysage ouvert est constitué de champs et de prairies faonnes par l'activité agricole. Il est également 

marque par des éléments ponctuels tels que deux mares, des haies bocagères et un corps de ferme. 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le relief sur le site concerné par la révision allégée 

 

Le site est traversé par un cours d’eau en 

fond de talweg. Au nord-est, le point le plus 

haut est à environ 360 mètres, le point le 

plus bas, au sud-ouest est à environ 310 

mètres d’altitude. La différence 

altimétrique au sein du site est ainsi de 50 

mètres sur une distance de 1 kilomètre. 

 

La coupe schématique transversale nous 

montre la forme en talweg du site, avec le 

cours d’eau en fond de vallon. 
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Les parcelles concernées par la révision 
 

Les parcelles concernées par le changement de zonage sont les suivantes : 
 

Section - Numéro de parcelles Surface (m²) Zonage actuel 

ZC 44 27 200 AUa 

ZC 45 29 080 AUa 

ZC 46 11 190 AUa 

ZC 47 3 330 AUa 

ZC 52 5 520 AUa 

ZC 53 4 140 AUa 

ZC 69 4 610 AUa 

ZC 78 958 AUa 

ZC 79 15 AUa 

ZC 92 1 730 AUa 

ZC 183 126 810 AUa 

ZC 184 436 AUa 

ZC 185 3 359 AUa 

ZC 186 24 837 AUa 

ZH 68 13 700 AUa 

ZH 69 10 140 AUa 

ZH 156 1 620 AUa 

TOTAL 268 675  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Extrait cadastral du site 
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3 L’état initial du site et l’occupation des sols 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Environnement et prises de vue du site 
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 Perceptions du site concerné 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
1-2 Vues sur les terrains en fond de zone au Sud 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
3-4 Vues sur la zone centrale des parcelles 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
5 -6 Vues sur la zone nord  des terrains 
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Le site est en contrebas de l’autoroute. Il est relativement plan sur la partie longeant l’axe A 20 puis 

s’inscrit dans la pente du versant en se rapprochant de la RD 920. Il dispose d’un dévers du Nord au 

Sud qui s’accentue au Sud-Ouest du site. Le point haut culmine à 363 m et le point bas à 317 m. Mais 

cela n’est pas très représentatif car il forme un fond de vallon sur la partie basse. 

 

3.1.1 Les vues depuis l’autoroute A 20 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Localisation des vues depuis l’autoroute  
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Depuis l’A20 des vues s’ouvrent sur le site. C’est entre la sortie de l’autoroute, au nord-est et les 

boisements à l’ouest que le paysage s’ouvre largement. C’est la position surélevée de l’autoroute et le 

relief en talweg du site qui permet cette ouverture sur la parcelle. 

 

La perception du site est plus importante en prenant l’A20 en direction de Limoges, car on longe le 

site. 

 

Dans l’autre sens, en direction de Brive, étant de l’autre côté de la voie, la perception est plus réduite. 

 

L’intérêt paysager reste néanmoins très réduit puisque ce secteur a été fortement urbanisé avec 

notamment la zone de l’Escudier I très visible le long de l’autoroute. Le terrain est d’ailleurs situé en 

contrebas de la voie et un léger dévers existe, ce qui réduire l’impact paysager des constructions depuis 

l’autoroute. 
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3.1.2 Les vues depuis la route départementale 920 

Depuis la départementale de larges panoramas sur le site s’offrent à nous. C’est essentiellement à la 

hauteur du rond-point, au nord, que le paysage s’ouvre largement sur la parcelle (photo n°1 et 2). 

Depuis le rond-point et en direction du sud-ouest, la départementale 920 est bordée d’une bande 

boisée dissimulant la parcelle, excepté à la hauteur de la photographie n°3 où l’espacement des arbres 

permet une ouverture ponctuelle. 

 

Depuis le site, on peut également percevoir certains bâtiments de la zone d’activité qui surplombent 

l’autoroute. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Localisation des vues depuis la RD 920 
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 Perceptions de l’environnement voisin 

L’occupation des sols du parcellaire de proximité 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le foncier au Sud-Ouest est marqué par un espace naturel partagé de fond de vallon, faiblement 

impacte par l’urbanisation. II est compose de prairies et de boisements. 

 

A I ‘est, au-delà de la RD 920, I'espace est à dominante agricole et est constitué de paysages ouverts 

avec de la prairie permanente. II s'agit d'un espace concentrant des enjeux agricoles importants. Cet 

espace est en surplomb de la zone du projet. 

 

Au nord, la coupure est formée par l'autoroute et au-delà le foncier est occupé par la zone d'activités 

de l'Escudier I. Plus précisément, Ies parcelles immédiates sont occupées par les bâtiments de la 

société STEF. Les structures bâties sont des bâtiments de logistique frigorifique avec une conception 

classique de constructions industrielles de zone d'activités (toit plat, bardage métallique, façade 

parallèle a I'axe autoroutier en léger recul et couleur de I'entreprise). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue depuis la RD 920 sur l’A 20 et l’entreprise STEF 
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Les autres espaces de voisinage 

 
Des espaces de boisements massifs à l’Ouest au Nord au-delà de l’A 20. 

 

L’axe routier au Nord avec l’échangeur (devant le bâti sur la photo ci-dessus) forme une véritable 

coupure tout comme la RD 920 au Sud Est. 

 

Le site est entouré des voies principales qui forment des coupures de continuités des espaces 

agricoles ou naturels : l’axe A 20 et la RD 920. 

 

 Usage des sols et socle paysager du site 

L’ensemble foncier concerné est caractérisé par 5 espaces bien distincts : 

 

 1- De vastes prairies au centre avec les parcelles 50, 49, 47, 46 et une partie de la 45 et de la 97, 

espaces ouverts avec une pente faible et constante. 

 2- Un espace naturel de fond de vallons avec une zone plus humide et des reliquats de boisement. 

Les pentes sont plus importantes notamment le long de la RD 920. 

 3- Le village de l’Escudier composé d’un corps de fermes avec deux maisons d’habitation. 

 4- La voie communale, seul accès existant sur le site. 

 5- Un triangle au nord au-delà de la voie d’accès composé d’un espace naturel avec un paysage 

plus humide avec une mare et une végétation plus naturelle et libre. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Plan de découpage du site selon le socle paysager et l’usage des sols 
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Les espaces de prairies ne sont actuellement pas exploités officiellement selon le propriétaire. 

Toutefois, l’espace 1 semble clairement exploité par le monde agricole. 

 

 La végétation 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Ambiances paysagères du site 

De larges bandes de boisements accompagnent les cours d’eau : au sud du ruisseau de l’Etang de Larue 

et de part et d’autre de la rivière le Maumont et de ses affluents.  

 

L’un des affluents du Maumont traverse le site. Sur cette section ce sont plutôt des haies et des petits 

boisements qui bordent ponctuellement le ruisseau. Les prairies sont bordées par des sections de haies 
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essentiellement arborées et quelquefois arbustives et ponctuées de nombreux arbres isolés, traces de 

l’ancien maillage bocager, visible aujourd’hui. 

 

 

3.4.1 Les haies au sein du site 

 

C’est un paysage de bocage que l’on découvre dans ce secteur et au sein du site. Un paysage 

légèrement ondulé, composé de prairies à l’herbe rase, ponctuées de bosquets, d’alignements 

d’arbres et d’arbres isolés en milieu de parcelle.  

 

Les haies sont uniquement composées de grands arbres, aux troncs dégagés, sans strate arbustive. 

L’alternance de groupement de feuillus et de conifères apporte un certain dynamisme du paysage, 

surtout en hiver. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Les haies présentes sur le site 
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3.4.2 La ripisylve 

 

Un cours d’eau traverse le site, il est apparent à partir d’un plan d’eau au nord-est (photo n°3), 

actuellement à sec. Puis il serpente dans le fond du talweg de la parcelle et poursuit son chemin vers 

le sud-ouest. Ce n’est pas l’eau qui est perceptible mais une ripisylve sur certaines sections. Trois plans 

d’eau s’étagent, mais ne sont pas visibles : au nord-est il est actuellement à sec, et sur la partie basse, 

ils sont ceinturés d’alignements d’arbres, ce qui les dissimulent. Il semble que le cours d’eau prend sa 

source en amont, au nord-est, et est busé sous la zone d’activités et l’autoroute. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

La ripisylve sur le site 
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3.4.3 Les alignements le long du réseau viaire 

 

Le long de la départementale 920, un alignement de feuillus presque continu crée une bande tampon 

entre le réseau viaire et la parcelle. Cet alignement occulte la vue l’été et permet d’entrevoir le site 

l’hiver (photo n°1 et 2). Au nord, l’autoroute surélevée et l’absence d’arbre le long en bordure de voie 

permet une ouverture sur un large panorama (photo n°3). Le chemin à l’ouest est bordé d’arbres 

uniquement sur la partie haute en prolongement du boisement (photo n°4), la vue s’ouvre donc sur le 

reste du chemin (photo n°5). Au nord-est, un chemin accède aux bâtiments, il est bordé d’un 

alignement majestueux de conifères (photo n°6). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Les alignements d’arbres présents sur le site  
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 Volet environnemental et analyse de la trame verte et bleue 

 

3.5.1 Contexte environnemental du site 

 

Au regard des périmètres existants 
 

Le réseau Natura 2000 : Aucun site Natura 2000 n'est présent sur le site. Le site le plus proche se situe 

à environ  6 km à l’ouest : Vallée de la Vézère d'Uzerche  à la limite départementale 19/24 (FR7401111). 

 

L'inventaire des Zones Naturelles d'lnteret Ecologique Faunistique et Floristique (ZNIEFF) : Aucune 

ZNIEFF n’est présente sur le site. La ZNIEFF de type I la plus proche est la ZNIEFF « Prairie humide de 

St Viance (vallée de la Vézère)» (740120070) 5.5 km à l'Ouest. La ZNIEFF de type II la plus proche est la 

ZNIEFF « Vallée de la Vézère a la limite départementale » (740000094) a 7 km à I‘ouest sur la commune 

voisine d'Allassac. 

 

Les Arrêtés préfectoraux de Protection de Biotope (APB) : Aucun périmètre d'arrêté de protection de 

biotope n'est présent sur le site et les communes alentours. 

 

Au regard de la Trame verte et bleue intercommunale 
 

La trame bleue : A l’échelle intercommunale, les réservoirs de biodiversité sont bien reliés entre eux 

de par la proximité des zones humides avec les cours d’eau. De nombreux obstacles à l’écoulement, 

surtout dus à la présence d’étangs, sont cependant présents sur les communes. Ces obstacles risquent 

d’isoler des tronçons en les rendant infranchissables.  

Sur le site de l’Escudier, la trame bleue est constituée par le cours d’eau et les ZDH (Zones à dominantes 

humides) identifiées par EPIDOR. Aucun réservoir de biodiversité n’a toutefois été identifié. 

 

La trame verte : Les boisements, bien que peu 

étendus (excepté le long de l’autoroute), sont 

bien connectés entre eux grâce aux nombreux 

bosquets et haies présents. La commune de 

Donzenac malgré qu’elle soit coupée en deux 

selon l’axe nord/sud par l’autoroute est bien 

connectée à ses quatre voisines. Cependant, 

cette trame tend à être fragilisée en certains 

points, notamment les secteurs se situant à 

proximité du bourg communal et ceux traversés 

par des axes de communication(A20). En effet, 

les corridors écologiques identifiés contournent 

le bourg de Donzenac et les voies de circulations 

associées. Cela constitue une séparation 

physique importante entre les communes de 

Donzenac et de St Viance.  

 

Des zones de passage de gibier ont été recensées sur certaines routes et sur l’autoroute, indiquant une 

rupture dans la continuité de la trame verte mais également la localisation des corridors écologiques. 

Tunnel de franchissement sous l'autoroute A20 
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Le secteur de l’Escudier possède une zone de franchissement sous l’autoroute, il s’agit d’un tunnel 

(voir photo).  

 

Sur le site de l’Escudier, un réservoir de biodiversité a été identifié. Il s’agit d’un réservoir de 
biodiversité concernant les zones humides. Un corridor écologique zone humide important a été 
recensé dans le SRCE. 
 

 

3.5.2 Méthodologie 

 
Afin de répondre au mieux à cette étude, il a été décidé que les échantillonnages de la végétation 
seront standardisés et devront respecter le protocole d’inventaire mis en place. Les méthodes 
retenues pour réaliser ces inventaires sont explicitées chronologiquement ci-dessous. 
 

Photo-interprétation 
 

Une phase de photo-interprétation est nécessaire, afin d’appréhender au mieux le territoire d’étude, 
avant d’effectuer les inventaires de terrain. Cette phase consiste en une lecture et une analyse des 
différentes cartes disponibles (Photo aérienne, carte IGN, carte topographique, carte du réseau 
hydrographique…) dans le but de différencier les faciès de végétation, les zones urbanisées et/ou les 
espaces agricoles. C’est un processus d’étude et de collecte des renseignements requis pour identifier 
et établir les éléments de base d’une carte. Dans le cas de l’étude sur le secteur de l’Escudier,  la photo-
interprétation a pour but d’identifier les différents grands faciès de végétation (boisements, prairies, 
parcs/jardins) ainsi que les zones urbanisées. Selon la nature de ces faciès (naturel, semi-naturel, 
urbanisé), il sera décidé si oui ou non, cette entité est concernée par un échantillonnage de la 
végétation. Une fois ces différentes grandes entités écologiques et paysagères identifiées, un code 
sera attribué à chacune d’elles. Ce code se présentera sous la forme de la première lettre du faciès de 
végétation déterminés (B pour boisement...) et d’un numéro (par exemple : B01, B02 …). Chaque code 
se devra d’être unique afin d’identifier clairement et facilement les parcelles concernées par un 
inventaire de la flore. Les entités paysagères identifiées comme zones urbanisées ne seront pas 
concernées par cette attribution. 
 
Par la suite, cette analyse permettra de quantifier le nombre potentiel de relevés qu’il faudra effectuer 
sur le site d’étude. A minima, il sera effectué un relevé par faciès de végétation identifié. Comme pour 
les habitats naturels, un code sera attribué pour chaque relevé potentiel. Ces codes resteront 
identiques une fois les inventaires réalisés et devront se présenter sous la forme des trois premières 
lettres du lieu-dit (en l’occurrence, ici ESC pour Escudier) ainsi que d’un numéro unique (par exemple : 
ESC001, ESC014, ESC024…). La localisation des relevés identifiés dans la pré-cartographie ne sera pas 
définitive. En effet, la localisation de la station d’échantillonnage sera identifiée sur le terrain par le 
naturaliste, là où il considèrera que la végétation sera la plus homogène, en d’autres termes que la 
station est la plus représentative de la végétation. 
 
De plus, l’analyse par photo-interprétation devra permettre d’identifier les haies et ripisylves 
présentes sur le site d’étude. Ces dernières faisant également l’objet d’inventaires floristiques, une 
quantification du nombre de relevés haies/ripisylves sera réalisée. Les haies et ripisylves feront 
également l’objet d’une codification à l’image des autres codes explicités précédemment : la première 
lettre du faciès identifié (H pour les haies) suivie d’un numéro (H01, H02 …). 
 
Cette phase de photo-interprétation permettra donc de générer trois cartes différentes : une de 
l’occupation des sols du site d’étude présentant les différents faciès de végétation, une de la 
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localisation des potentiels relevés floristiques à effectuer et une dernière de la localisation des 
potentiels relevés floristiques sur les haies. 
 

Phase de terrain 
 

Cette phase consiste à prospecter le site d’étude pour identifier tous les milieux que l’on rencontre sur 
son territoire. Afin d’identifier les habitats naturels, la réalisation d’inventaires floristiques est 
nécessaire. Ces inventaires de la flore ont pour but de caractériser les habitats naturels et d’identifier 
les enjeux écologiques présents. De plus, ces relevés permettront de relever la présence ou non 
d’espèces protégées ou invasives sur le secteur de l’Escudier. 
 
Sur chaque parcelle identifiée durant la phase précédente (photo-interprétation), un relevé sera 
effectué systématiquement. Ces relevés ne suivent pas de méthodologie précise comme le nécessite 
la phytosociologie, il n’y a pas de transects définis ou de surface à relever. Le naturaliste circulera dans 
le faciès de végétation identifié de manière à couvrir le plus de surface possible en notant les espèces 
rencontrées. Les relevés se feront à l’échelle d’une station, c’est-à-dire sur une surface où la végétation 
et les conditions écologiques sont homogènes (c’est-à-dire la surface la plus représentative possible 
de la parcelle). De plus, le choix de la zone à prospecter sera fait de façon à ce que cette dernière se 
localise au centre de chaque communauté de végétation afin de ne pas englober des espèces 
caractéristiques du groupement voisin. Sur chaque parcelle identifiée, il sera réalisé a minima un 
relevé. Dans le cas où deux faciès de végétation différents sont présents sur la même parcelle, un 
relevé sera effectué sur chaque groupement végétal. Chaque relevé effectué sera numéroté puis 
localisé sur la carte. 
 
Les relevés floristiques haies suivront la même méthodologie d’inventaire que celle citée 
précédemment. A la différence que le naturaliste n’effectuera pas son inventaire sur une station où la 
végétation est homogène mais en parcourant la haie dans son ensemble en notant les espèces 
contactées.  
 
Pour des raisons de compétence, la strate muscinale qui regroupe les champignons, les lichens et les 
mousses ne sera pas inventoriée. 
 
Chaque station fera l’objet d’un inventaire dit de « présence / absence » : seuls les taxons végétaux 
observés seront notés. Dans le cas d’observation d’espèce faunistique, ces dernières seront également 
notées. Lorsqu’un taxon patrimonial sera repéré, alors un décompte des effectifs ainsi qu’une 
appréciation de l’état des populations et de leur dynamique, et dans certains cas une analyse des 
menaces, seront entrepris. 
 
Pour chaque relevé, une fiche inventaire devra être remplie de la façon la plus exhaustive possible. 
Cette fiche présente les données essentielles (espèce, lieu, date, observateur) mais aussi le numéro du 
relevé, une description du milieu, l’habitat identifié si possible et tout autre commentaire que 
l’observateur jugera nécessaire d’apporter. De plus, chaque habitat naturel prospecté devra être 
photographié afin d’illustrer le rapport final. 
 
Pour finir, à l’aide des relevés floristiques effectués et des conditions stationnelles du milieu, l’habitat 
naturel sera caractérisé à l’aide de la typologie CORINE Biotope. 
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Fiche d’inventaire flore/habitat (recto) 
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Fiche d’inventaire flore/habitat (verso) 
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Traitement et analyse des données 
 

Cette phase consiste à traiter et analyser les données brutes récoltées durant les inventaires. Les 
objectifs sont de générer des cartes, en lien avec les données récoltées, et d’en analyser les résultats 
afin d’identifier les habitats naturels, leurs enjeux écologiques et d’évaluer l’impact du projet 
d’aménagement sur ces espaces naturels. 
 
L’ensemble du travail cartographique s’effectuera à l’aide du logiciel Qgis 2.18.3, et devra respecter 
les conditions explicitées dans ce paragraphe. 
 
A minima, le technicien en charge de l’élaboration des cartes devra générer une carte de l’occupation 
des sols du site d’étude, une carte de localisation de l’ensemble des relevés floristiques effectués, une 
cartographie des enjeux écologiques identifiés et éventuellement une carte de localisation des espèces 
patrimoniales et invasives. 
 
La carte d’occupation des sols devra être une carte en plein, c’est-à-dire que 100 % de la surface du 
site d’étude sera recouvert par des polygones et donc que l’ensemble des habitats naturels et secteurs 
urbanisés du site seront identifiés. Ce travail cartographique devra être réalisé sur une seule couche 
shapefile intitulée « occupation_sol ». Chaque polygone réalisé sur cette couche devra contenir, dans 
la table attributaire, au minimum les données suivantes : un identifiant unique (ID), l’occupation du sol 
(forêt, prairie, zone urbanisée), l’habitat naturel, le code CORINE Biotope, la surface (en m²), indiquer 
si un relevé a été effectué sur la parcelle, le nombre de relevés effectués sur la parcelle, le code de 
chaque relevé, le code de la parcelle, l’enjeux écologique identifié et les remarques apportées par 
l’observateur, si elles existent. 
 
La carte de localisation des relevés devra situer précisément l’ensemble des échantillonnages de la 
végétation effectués. Elle présentera tous les relevés, qu’ils soient de type linéaire (haies, ripisylves) 
ou surfacique (prairies, boisements…) en utilisant pour fond de carte les photos aériennes. La table 
attributaire devra comporter, a minima, un identifiant unique pour chaque relevé, l’occupation du sol 
(haies) et le code du relevé. 
 
Les relevés de type surfacique seront quant à eux localisés sur une couche point intitulée 
« stations_échantillonages », en utilisant toujours en fond de carte les photographies aériennes. 
Chaque point localisera exactement la zone d’échantillonnage identifiée par le technicien sur le terrain. 
La couche attributaire devra également être remplie au minimum avec un identifiant unique (ID), 
l’occupation du sol (prairies, boisements...), le code du relevé et le code de la parcelle. 
 
La carte de l’ensemble des relevés floristiques, réalisée sur le secteur de l’Escudier, sera alors générée 
à l’aide de ces deux couches shapefile. 
La carte des enjeux écologiques sera réalisée sur la couche « occupation_sol » en catégorisant les 
polygones à l’aide de la colonne « enjeux_écologiques » renseignée auparavant dans la table 
attributaire. 
 
L’ensemble de ce travail cartographique devra être réalisé au maximum à une échelle au 1/5000ème. 
Une fois ces cartes réalisées, elles pourront par la suite être intégrées au rapport final afin d’illustrer 
les analyses des habitats naturels et de la végétation. 
 
En effet, le rapport final se devra de comporter un chapitre qui présentera les résultats des inventaires 
réalisés sur le secteur de l’Escudier. Cette partie se divisera en quatre points : la photo-interprétation, 
les milieux naturels, la flore et les enjeux écologiques. 
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La première partie présentera les résultats de la photo-interprétation réalisée avant la phase 
d’inventaire. Elle exposera les différents grands faciès de végétation identifiés ainsi que la 
quantification et la pré-localisation des relevés d’inventaire. 
 
Les trois parties suivantes présenteront les résultats des inventaires réalisés sur le site de l’Escudier.   
Une première partie qui analysera l’occupation du sol et les milieux naturels du site d’étude. Celle-ci 
comportera une description de l’ensemble des habitats naturels identifiés. Cette description devra a 
minima présenter la physionomie de l’habitat, ses espèces faunistiques et floristiques caractéristiques,  
ses fonctions et intérêts s’il y en a et les éventuelles menaces qu’il encoure. 
 
La seconde partie portera sur la flore observée durant la phase d’inventaire et l’analyse de celle-ci. Elle 
devra comporter a minima la liste complète des espèces observées sur le site, et une description des 
espèces patrimoniales et/ou invasives présentes sur le site de l’Escudier. 
 
La dernière partie justifiera les enjeux écologiques identifiés sur chaque parcelle.  
 
Pour finir, un dernier chapitre concernera l’analyse du site d’étude, les propositions d’aménagement 
de ce dernier et les limites rencontrées durant la réalisation de l’étude du secteur de l’Escudier. 
 

3.5.3 Résultats 

 

Photo-interprétation 
 

Un travail de photo-interprétation a été réalisé, avant les prospections de terrain, afin de différencier 
les grands faciès de végétation et les secteurs urbanisés ainsi que de quantifier et pré-repérer les 
potentielles stations d’échantillonnages. La carte ci-dessous présente les résultats de la photo-
interprétation du site de l’Escudier.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Cartographie simplifiée des habitats naturels du site de l'Escudier 
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Cette carte présente les différents grands faciès de végétation identifiés sur le site d’étude. On peut 
constater alors plus aisément la part des secteurs urbanisés (en blanc sur la carte), celle des boisements 
(en vert) ou des prairies (en jaune). Cette pré-cartographie a donc permis d’identifier des secteurs 
présentant potentiellement des communautés végétales différentes : 

- 1 zone boisée 

- 25 parcelles en prairies 

- 5 haies 

- 2 plans d’eau 

La légende attribuée à ces secteurs (boisements, prairies, haies…) est pour le moment provisoire et la 
carte sera actualisée et complétée à la suite des prospections de terrain. Les secteurs laissés vides sur 
la carte sont ceux identifiés en parcs et jardins ou sont des zones où la photo-interprétation ne 
permettait pas la détermination de l’occupation du sol.  
 
Chacun de ces secteurs identifiés fera donc l’objet d’un relevé d’échantillonnage pour déterminer 
l’habitat naturel présent. La carte suivante présente la localisation potentielle des stations 
d’échantillonnage.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Carte prévisionnelle de localisation des stations d’échantillonnage de la végétation 

 
Cette carte présente les potentielles stations d’échantillonnages de type surfacique, on en dénombre 
une pour chaque secteur identifié précédemment. Pour le secteur boisé, la station d’échantillonnage 
qui lui est associée est le relevé B01. 
 
Les 25 parcelles en prairies sont liées aux relevés ESC001, ESC002, ESC003…ESC025. 
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Les secteurs identifiés en plans d’eau, parcs et jardins et secteurs urbanisés ne feront pas, quant à eux, 
l’objet d’un relevé floristique car soit la végétation est inexistante ou difficilement inventoriable (plans 
d’eau), soit ce sont des milieux fortement anthropisés qui ne présentent pas ou plus un caractère 
naturel.  
 
La carte ci-dessous présente les potentielles stations d’échantillonnage de type linéaire, comme pour 
celles de type surfacique, chaque haie identifiée fera l’objet d’un inventaire floristique. Cinq secteurs 
à inventorier ont donc été localisés. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Carte prévisionnelle de localisation des stations d’échantillonnage des haies 

 

Les milieux naturels 
 

Les prospections de terrain ont permis l’identification de l’ensemble des habitats naturels présents sur 
le site de l’Escudier. Cependant, le pré-repérage effectué en amont des prospections n’a pas toujours 
convenu à la réalité du terrain. En effet,  certaines haies cartographiées durant la phase de photo-
interprétation n’existaient plus (travaux de bucheronnage) ou se trouvaient être un simple alignement 
d’arbres trop espacés pour le considérer comme une haie à part entière (H05). De plus, de nouvelles 
stations d’échantillonnage ont été rajoutées durant les prospections de terrain. Effectivement, certains 
secteurs ne présentant pas de végétation homogène ou bien un cortège végétal différent de celui de 
la station d’échantillonnage, nécessitaient un nouveau recensement (ESC026, B02, B03). 
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La carte des habitats naturels présents sur le site d’étude est présentée à la suite : 
 

 
Carte des habitats naturels présents sur le site de l’Escudier 

 

Ce travail de prospection a permis d’identifier 21 habitats naturels différents sur l’ensemble du site 
d’étude. Un habitat est « un espace où des animaux ou plantes vivent, caractérisé premièrement par 
ses particularités physiques (topographie, physionomie des plantes ou animaux, caractéristiques du 
sol, climat, qualité de l’eau…) et secondairement par les espèces de plantes et d’animaux qui y 
vivent »1. Ces habitats sont classés selon la nomenclature CORINE BIOTOPE2 en fonction du type de 
végétation en présence.  
 
Le tableau page suivante présente la liste des habitats naturels présents sur le site d’étude : 
 

                                                             
1 Louvel J., Gaudillat V. & Poncet L., 2013. EUNIS, European Nature Information System, Système d’information 
européen sur la nature. Classification des habitats. Traduction française. Habitats terrestres et d’eau douce.  
MNHN-DIREV-SPN, MEDDE, Paris, 289 p. 
2 BISSARDON M., GUIBAL L. & RAMEAU J.-C., 1997. Corine biotopes. Version originale. Types d'habitats français. 
ENGREF, Nancy, 217 p. 
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Tableau des habitats naturels présents sur le site 

Afin d’appréhender au mieux les habitats naturels et leur représentativité sur le site d’étude, une 
analyse graphique a été réalisée : 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Graphique de l'occupation du sol du site 

Ces analyses statistiques, nous permettent de constater que l’habitat naturel le plus présent sur le site 

est la pâture mésophile (38.1). Ce milieu se retrouve sur 14,26 hectares soit environ 52,77 % de la zone 

d’étude. Ces prairies se localisent essentiellement au centre et au Nord-Ouest du site, entre 

Code CORINE Biotope Intitulé de l'habitat Type habitat simplifié 
22.1 Eaux douces Milieux aquatiques

31.86 Landes à Fougçres Landes et fruticées

37.22 X 53.21 X 37.241 Prairie à jonc acutiflore, Peuplements de grandes Laîches (Magnocariçaies), Pâtures à grand jonc Prairies humides

37.31 X 37.22 X 37.241 Prairie à jonc acutiflore, Pâture à grand joncs, Prairies à Molinie et communautés associées Prairies humides

37.241 X 53.21 Pâtures à grand jonc et Peuplements de grandes Laîches (Magnocariçaies) Prairies humides

53.21 X 37.22 Peuplements de grandes Laîches (Magnocariçaies), Prairies à Jonc acutiflore, Prairies humides

38.1 X 37.22 X 37.241 Pâture mésophile, Prairies à Jonc acutiflore et Pâtures à grand jonc Prairies humides 

38.1 X 37.21 Pâture mésophile et Prairies humides atlantiques et subatlantiques Prairies humides 

38.1 Pâture mésophile Prairies mésophiles 

38.1 X 37.22 Prairie mésophile et prairie à jonc acutiflore Prairies mésophiles 

38.21 Prairie atlantique à fourrage Prairies mésophiles 

38.1 X 38.21 Pâture mésophile et Prairie atlantique à fourrage Prairies mésophiles 

41.5 Chênaie acidiphile Forêts caducifoliées 

41.9 Bois de châtaignier Forêts caducifoliées 

44.92 Saussaies marécageuses Forêts riveraines 

83.13 Vergers à noyers Terres agricoles et paysages artificiels

84.1 Alignements d'arbres Terres agricoles et paysages artificiels

85.12 Pelouses de parcs Terres agricoles et paysages artificiels

85.31 Jardins ornementaux Terres agricoles et paysages artificiels

86 Villes, villages et sites industriels Terres agricoles et paysages artificiels

87.1 Terrain en friche Terres agricoles et paysages artificiels
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l’autoroute et le cours d’eau. Il est également 

présent en combinaison avec d’autres habitats 

(prairies humides notamment) sur 4,26 hectares 

soit plus de 15 % du site.  

Le second habitat naturel le plus présent est la 

prairie atlantique à fourrages (38.21) 

représentant plus de 10% de l’occupation du sol 

du secteur de l’Escudier soit environ 2,7 

hectares, dont une partie est associée à de la 

pâture mésophile. Il se retrouve au Nord-Est et 

au Sud de la zone d’étude. 

 

 

 

Ces deux milieux dominant sont des prairies présentant une végétation qui s’exprime de manière 
naturelle, c’est-à-dire qu’elles n’ont pas été retournées et / ou semées depuis de nombreuses années. 
Ce sont généralement des prairies acidiphiles, mésophiles à humides. La gestion mise en place sur ces 
prairies (fauche ou pâturage) permet de les différencier au regard de la végétation. 
 

 
Prairie pâturée      Prairie fauchée 

Les praires pâturées sont dominées par une strate herbacée basse régulière. Elles sont d’aspect 
hétérogène, formées de touffes, de taches plus hautes, souvent raides (refus du bétail) et de zones 
plus rases, plus broutées et piétinées. Les espèces caractéristiques relevées sont le trèfle des prés et 
le trèfle rampant (Trifolium pratense, T. repens), le Plantain lancéolé (Plantago lanceolata), le Pissenlit 
(Taraxacum sp.), le Dactyle (Dactylis glomerata), la Renoncule âcre (Ranunculus acris). 
 
Les prairies de fauche sont des formations herbacées assez hautes (plus d’1 mètre), et riches en 
espèces, notamment en dicotylédones (Fabacées, Apiacées, Astéracées), offrant une floraison 
diversifiée composée de plusieurs espèces de graminées. Les espèces caractéristiques de cet habitat 
sont le Fromental (Arrhenatherum elatuis), le Dactyle (Dactylis glomerata), Le Trèfle des prés (Trifolium 
pratense), des Vesces (Vicia sp.) et des Gesses (Lathyrus sp.). 
 
On y rencontre également la Marguerite (Leucanthemum vulgare), l’Achillée millefeuille (Achillea 
millefolium), le Cirse des champs (Cirsium arvense) ou encore la Carotte sauvage (Daucus carota). 
 
Les secteurs identifiés en Villes, villages et sites industriels (86), sont très peu présent sur le site de 
l’Escudier. Ils représentent environ 2% de la surface totale, soit un peu moins de 0,5 hectares. Ces 
zones urbanisées incluent les maisons et voiries au Nord et une maison vers le Sud du site. 

Pâture mésophile 
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Le reste des habitats naturels présents sur le site d’étude ont une représentativité ne dépassant pas 
les 5%.  
 
Afin de faciliter la lecture des cartes et des graphiques et au regard du nombre important d’habitats 
naturels présents, ces derniers ont été regroupés en 7 grands types d’habitats explicités dans le tableau 
suivant : 
 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Tableau synthétique des habitats naturels simplifiés du site 

Parmi les grands types d’habitats identifiés sur le site d’étude, nous pouvons remarquer la part 
importante des milieux prairiaux non humides. Il occupe plus des deux tiers de la surface totale du site, 
soit 18,27 hectares. Ces prairies mésophiles sont utilisées pour l’élevage bovin, en parcours de  
pâturage et/ou en production de fourrages. Elles représentent une ressource importante pour les 
troupeaux mais aussi pour les espèces sauvages en tant que zone de transit, de chasse… 
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Graphique simplifié de l'occupation du sol du site 

En France, la définition des zones humides est très cadrée. D’après le Code de l’environnement, les 
zones humides sont désignées comme des « terrains, exploités ou non, habituellement inondés ou 
gorgés d'eau douce, salée ou saumâtre de façon permanente ou temporaire; la végétation, quand elle 
existe, y est dominée par des plantes hygrophiles pendant au moins une partie de l'année. » (Art. L.211-
1). Des textes complémentaires en précisent les critères de définition.  
 
Sur le site de l’Escudier, plusieurs zones humides « fonctionnelles au regard de la gestion de l'eau et 
de la biodiversité », c’est-à-dire présentant une végétation hygrophile visible, ont été identifiées. Le 
grand type d’habitat « Fourrés humides» recense les zones humides boisées ; celui intitulé « prairies 
humides et mégaphorbiaies » concerne les zones humides ouvertes, c’est-à-dire ne présentant pas de 
formation boisée. L’ensemble de ces zones humides recouvre près de 13,96% soit environ 3,77 
hectares et représentent ainsi le second grand types d’habitat présent sur le site. 
 
Les prairies humides sont majoritairement pâturées et parfois fauchées,  elles se situent dans les fonds 
de vallons, de fossés ou cours d’eau temporaires où l’eau stagne une partie de l’année, ou en zone 
plane de part et d’autre du cours d’eau. Plusieurs prairies humides et mégaphorbiaies ont été 
identifiées sur le site d’étude et celles-ci se localisent du Nord-Est au Sud-Ouest de l’Escudier, le long 
du cours d’eau. On y retrouve des espèces telles que les Menthes (Mentha suaveolens, M. aquatica), 
l’Eupatoire chanvrine (Eupatorium cannabinum), le Carum verticillé (Trocdaris verticillatum) ou le Jonc 
acutiflore (Juncus acutiflorus). 
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Les fourrés humides sont des formations arbustives denses, difficilement pénétrables, qui se 
développent sur des sols constamment gorgés 
d’eau et parfois inondés. Ils sont dominés par 
les Saules (Salix caprea, S. alba) et parfois 
l’Aulne glutineux (Alnus glutinosa), d’une 
hauteur variant en moyenne de 1 à 4 mètres. 
On trouve ces habitats dans des zones à faible 
pente, en marges de cours d’eau, d’étangs ou 
de zones humides. Cette formation est un stade 
de transition vers l’aulnaie. Sur le site de 
l’Escudier, plusieurs secteurs ont été identifiés 
en « Alignement d’arbres ». La ripisylve 
présente le long du ruisseau s’écoulant au Sud-
Est du site a été classée, dans son ensemble, en 
« Saussaies marécageuses », qui représente les 
fourrés pré-forestiers plus ou moins humides. 
 

Les terres agricoles et paysages artificiels rassemblent tous les milieux d’origine anthropique qui ne 
présentent aucun ou peu d’intérêt d’un point de vue écologique, à l’exception des haies mais 
seulement lorsqu’elles sont associées à un milieu ouvert. Il réunit donc tous les secteurs urbanisés, les 
vergers, les parcs et les jardins. Ce grand type d’habitat est le troisième le plus représenté sur le site 
de l’Escudier, juste derrière les zones humides, avec une surface couvrant au total 12,69% de la zone, 
soit environ 3,43 hectares. 
 
Seulement 4,26% du site d’étude est dominé par la forêt caducifoliée, c’est-à-dire par des boisements 
de feuillus (Chêne, Charme, Châtaignier…). Ce grand type d’habitats regroupe donc les secteurs de 
chênaies acidiphiles et les bois de Châtaigniers identifiés sur le site. D’une surface d’environ 1,15 
hectares, ce sont des milieux intéressants pour de nombreuses espèces faunistiques et floristiques 
adaptées à cet écosystème. 
 

Les terres agricoles et paysages artificiels rassemblent tous les milieux d’origine anthropique qui ne 
présentent aucun ou peu d’intérêt d’un point de vue écologique, à l’exception des haies mais 
seulement lorsqu’elles sont associées à un milieu ouvert. Il réunit donc tous les secteurs urbanisés, les 
vergers, les parcs et les jardins. Ce grand type d’habitat est le troisième le plus représenté sur le site 
de l’Escudier, juste derrière les zones humides, avec une surface couvrant au total 12,69% de la zone, 
soit environ 3,43 hectares. 
 
Seulement 4,26% du site d’étude est dominé par la forêt caducifoliée, c’est-à-dire par des boisements 
de feuillus (Chêne, Charme, Châtaignier…). Ce grand type d’habitats regroupe donc les secteurs de 
chênaies acidiphiles et les bois de Châtaigniers identifiés sur le site. D’une surface d’environ 1,15 
hectares, ce sont des milieux intéressants pour de nombreuses espèces faunistiques et floristiques 
adaptées à cet écosystème. 
 

 

Le site de l’Escudier présente une mosaïque d’habitats naturels relativement intéressante (milieux 

ouverts, zones humides, secteurs boisés), représentative des paysages du Sud de la Corrèze appelés 

aussi « campagnes-parcs ». Ces habitats naturels résultent pour la plupart des activités humaines 

(élevage, foresterie) mais présente cependant un intérêt écologique pour les espèces faunistiques et 

floristiques qui leur sont associées.  

 

 

Saussaie marécageuse 
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Les espèces animales et végétales 
 

Différentes espèces animales et végétales ont été recensées durant les inventaires effectués sur le site 
de l’Escudier. Ces dernières sont listées ci-dessous. 
 

Les espèces végétales 

 
Durant les prospections de terrain, 113 espèces végétales ont 
été observées sur le site de l’Escudier, dont 4 espèces d’intérêt 
patrimonial3 : 

- La Carotte sauvage (Daucus carota) : classée comme 

vulnérable sur la liste rouge nationale, 

- Le Houx (Ilex aquilonium) : inscrit à l’article 1er de la 

liste des espèces végétales pouvant faire l’objet d’une 

réglementation préfectorale permanente ou 

temporaire (de portée nationale), 

- L’Orchis mâle (Orchis mascula) : classée en 

préoccupation mineure sur la liste rouge nationale, 

- Le Compagnon rouge (Silene dioica) : classée en 

danger sur la liste rouge nationale, 

 

 
 

Orchis mâle 

 

La liste complète des espèces observées durant les prospections est présentée à la page suivante. 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

                                                             
3 Espèce rare, protégée ou indicatrice ZNIEFF Limousin 
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Liste des espèces végétales observées sur l’Escudier (1) 
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Liste des espèces végétales observées sur l’Escudier (2) 
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Les espèces animales 

 
Les inventaires réalisés sur le site de l’Escudier ont permis d’identifier 23 espèces animales différentes. 
On compte 17 espèces d’oiseaux, 2 espèces d’insectes, 1 espèce d’amphibiens et 3 espèces de 
mammifères. Parmi ces 23 espèces, on en compte 19 d’intérêt patrimonial. 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

Aurore (Anthocaris cardamines)     Grenouille agile (Rana dalmatina) 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Liste des espèces animales observées sur le site de l’Escudier   

Nom latin Nom français
Convention de 

Berne

Directive 

Faune, 

Habitat

Convention de 

Bonn

Directive 

Oiseaux

Indicatrice 

ZNIEFF

Protection 

nationale

Liste rouge 

mondiale / 

européenne 

IUCN

Liste rouge 

nationale

Etat de 

conservation des 

espèces d'oiseaux 

sauvages 2008-

2012

Tendance à Court 

Terme des 

effectifs (TCT) 

nicheurs

Source Remarques

Année de 

prospection / 

d'intégration

Buteo buteo (Linnaeus, 1758) Buse variable Annexes II et III - Annexe II - - Article 3 LC (eur, mond) LC ↘ Rural concept - 2018

Carduelis carduelis (Linnaeus, 1758)
Chardonneret 

élégant
Annexes II et III - - - - Article 3 LC (eur, mond) LC ↘ Rural concept - 2018

Columba palumbus Linnaeus, 1758 Pigeon ramier - - -
Annexes 

II/1 et III/1
- - LC (eur, mond) LC ↗ Rural concept chasse autorisée 2018

Corvus corone Linnaeus, 1758 Corneille noire Annexe III - - Annexe II - - LC (eur, mond) LC → Rural concept - 2018

Cuculus canorus  Linnaeus, 1758 Coucou gris Annexe III - - - - Article 3 LC (eur, mond) LC ↗ Rural concept 2018

Dendrocopos major (Linnaeus, 1758) Pic épeiche Annexes II et III - - - - Article 3 LC (eur, mond) LC ↗ Rural concept - 2018

Erithacus rubecula (Linnaeus, 1758) Rouge gorge familier Annexes II et III - - - - Article 3 LC (eur, mond) LC → Rural concept - 2018

Fringilla coelebs Linnaeus, 1758 Pinson des arbres Annexe II - - - - Article 3 LC (eur, mond) LC ↗ Rural concept - 2018

Garrulus glandarius (Linnaeus, 1758) Geai des chênes - - - Annexe II/2 - - LC (eur, mond) LC ↗ Rural concept chasse autorisée 2018

Motacilla alba Linnaeus, 1758 Bergeronnette grise Annexe II - - - - Article 3 LC (eur, mond) LC → Rural concept - 2018

Parus caeruleus Linnaeus, 1758 Mésange bleue Annexes II et III - - - - Article 3 LC (eur, mond) LC ↗ Rural concept - 2018

Parus major Linnaeus, 1758
Mésange 

charbonnnière
Annexes II et III - - - - Article 3 LC (eur, mond) LC ↗ Rural concept - 2018

Passer domesticus (Linnaeus, 1758) Moineau domestique - - - - - Article 3 LC (eur, mond) LC → Rural concept - 2018

Streptopelia decaocto (Frivaldszky, 

1838)
Tourterelle turque Annexe III - - Annexe II - - LC (eur, mond) LC ↗ Rural concept chasse autorisée 2018

Sturnus vulgaris Linnaeus, 1758 Étourneau sansonnet - - - Annexe II - - LC (eur, mond) LC → Rural concept chasse autorisée 2018

Sylvia atricapilla (Linnaeus, 1758) Fauvette à tête noire Annexe II - - - - Article 3 LC (eur, mond) LC ↗ Rural concept - 2018

Turdus merula Linnaeus, 1758 Merle noir Annexe III - - Annexe II - - LC (eur, mond) LC → Rural concept chasse autorisée 2018

Anthocharis cardamines (Linnaeus, 

1758)
Aurore - - - - - - LC (eur) LC - Rural Concept - 2018

Apis mellifera Linnaeus, 1758 Abeille domestique - - - - - - DD (eur) - - Rural Concept - 2018

Rana dalmatina Fitzinger in Bonaparte, 

1838
Grenouille agile Annexe II Annexe IV - - - Article 2 LC (eur, mond) LC - Rural Concept - 2018

Lepus europaeus Pallas, 1778 Lièvre d'Europe - - - - - - LC (eur, mond) LC - Rural Concept chasse autorisée 2018

Oryctolagus cuniculus (Linnaeus, 1758) Lapin de garenne - - - - - - NT (eur, mond) NT - Rural Concept chasse autorisée 2018

Capreolus capreolus (Linnaeus, 1758) Chevreuil européen Annexe III - - - - - LC (eur, mond) LC - Rural Concept chasse autorisée 2018

Oiseaux

Insectes

Amphibiens

Mammifères
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Les enjeux écologiques 
 

La connaissance des milieux naturels et des espèces animales et végétales d’intérêt patrimonial 
présents sur le site d’étude nous permet d’identifier des secteurs à enjeux. Tous les milieux naturels  
ne présentent pas le même niveau d’enjeu. Certains possèdent un intérêt écologique important pour 
les espèces ou les habitats de l’Escudier (boisements diversifiés, zones humides, sites pour l’avifaune 
migratrice…). Plusieurs niveaux de hiérarchisation ont été utilisés pour déterminer le caractère 
patrimonial des habitats naturels : 

 
Les enjeux forts 

 

Les habitats naturels concernés par un enjeu fort sont d’une part, ceux inscrits à l’Annexe I de la 
directive « Habitats-Faune-Flore », qui liste les milieux naturels devenus rares en Europe. D’autre part, 
les milieux humides, devenus eux aussi rares à l’échelle européenne et mondiale et jouant un rôle 
essentiel pour le fonctionnement et l’équilibre des milieux.  

 Les enjeux forts concernent les fourrés humides identifiés en « Saussaies marécageuses », 
situés au Sud-Est du site, le long du ruisseau. Cette attribution est due au caractère humide 
que présentent ces milieux naturels. 

 Les prairies humides, localisées au Sud-Est et Sud-Ouest du site d’étude, en bordure des 
fourrés de Saules, sont aussi concernées par cet enjeu. Celles-ci, probablement alimentées par 
le débordement du ruisseau, présentent également un caractère humide non négligeable. 

 Le cours d’eau en lui-même. 
 
Les milieux humides remplissent diverses fonctions. Situés à l’interface entre le monde aquatique et 
terrestre, ils participent à la structuration du paysage et jouent un rôle essentiel pour le 
fonctionnement et l’équilibre des milieux. Outre leur aspect d’interface, les milieux humides forment 
des écosystèmes à part entière avec leurs propres spécificités.  

 Rôle de régulation : De par leur capacité à retenir l’eau, les milieux humides permettent 
d’atténuer l’intensité des crues en période d’inondation ou de pluies abondantes (régulation 
des débits) et de restituer l’eau dans les milieux environnants en cas de sècheresse. Ils font 
donc partie intégrante du fonctionnement du système hydrologique régional. Par ailleurs, les 
zones humides participent au maintien du bon état de qualité des eaux, en assurant un bon 
système d’épuration et de dépollution (piégeage des sédiments…). Par exemple, les ceintures 
végétales ou ripisylves en bord de cours d'eau participent à l’abattement de la charge azotée. 
Les prairies humides et les tourbières permettent également de stocker le carbone limitant 
ainsi l’effet de serre global.  

 Rôle écologique : Ces milieux constituent de véritables réservoirs de biodiversité. En effet, les 
conditions pédoclimatiques de certains de ces milieux font que seules des espèces animales et 
végétales adaptées ou spécialisées peuvent s’y développer. Or, il s’agit généralement 
d’espèces rares ou menacées à l'échelle nationale et européenne. Les amphibiens et reptiles 
affectionnent ces milieux. 

 Rôle économique et culturel : Ces milieux forment de bons supports au développement 
d’activités économiques et récréatives : élevage, chasse, pêche, tourisme, éducation à 
l’environnement… Sur le plan agricole, les zones humides comme les tourbières assurent aux 
troupeaux une réserve d’eau et de fourrage lors des périodes de sécheresse, même si la qualité 
du fourrage ne peut compenser, à surface égale, la ration journalière du bétail 
comparativement aux prairies non humides.  

 Rôle paysager : Les milieux humides de la Corrèze participent à l’identité paysagère de la 
région. Les zones humides du site de l’Escudier, bien que moins emblématiques que celles du 
Plateau de Millevaches, y participent. 
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La ripisylve et les boisements humides bordant les cours d'eau assurent l'alimentation de la nappe, la 

filtration des polluants ruisselants, l'auto-épuration du milieu, le maintien des berges et la bonne 

qualité biologique du milieu (diversité des habitats et des espèces). 

 

Ces milieux peuvent être intéressants notamment pour certaines espèces de chauves-souris qui 

utilisent ces milieux comme territoires de chasse, mais aussi des cortèges d’insectes comme les 

coléoptères. C’est en outre un corridor écologique. Ces milieux possèdent une forte valeur 

patrimoniale pour certaines espèces et donc un fort enjeu écologique.  

 

Les enjeux moyens 

 

Les milieux dont les enjeux écologiques relèvent d’un niveau moyen sont établis par la présence ou 

non d’une espèce patrimoniale ou déterminante de ZNIEFF (Zone Naturelle d’Intérêt Ecologique 

Faunistique et Floristique). Ces habitats naturels ne relèvent pas d’un enjeu fort car les espèces 

patrimoniales observées sur le secteur de l’Escudier ne sont pas rares à l’échelle du département de la 

Corrèze. Pour cette raison, ces habitats sont relégués à un enjeu moyen et non fort.  Sont également 

intégrés à cette catégorie les habitats naturels étant susceptibles d’être des zones de reproduction ou 

d’alimentation pour la faune sauvage et les milieux possédant une diversité floristique et faunistique 

intéressante ou une intégrité écologique forte. 

- Les chênaies acidiphiles et les bois de châtaigniers situés sur toute la partie Ouest du site sont 
concernés par cet enjeu moyen. Ces milieux abritent la plupart des espèces patrimoniales 
observées sur le site et sont le plus souvent composés de nombreux micro-habitats accueillant 
un faune et une flore spécifique. 

- Les enjeux moyens concernent l’ensemble des prairies naturelles présentes sur le site. Sont 
donc prises en compte les praires de pâtures et de fauches identifiées durant les prospections. 
Ces milieux, bien que soumis fortement aux activités humaines, présentent une flore très 
diversifiée et lorsqu’elles sont associées à des haies et / ou des zones humides, sont des milieux 
intéressants écologiquement pour les espèces : zone de transit, de chasse… Elles représentent 
également une ressource importante pour l’élevage.  

- Les haies présentent sur le site d’étude sont également concernées par un enjeu moyen. Ce 
sont des milieux qui constituent des jonctions entre les massifs forestiers, utilisées par 
certaines espèces animales comme zones de transit (corridors écologiques), d’alimentation, 
de reproduction ou de refuge. Elles se localisent dans la partie centrale et la moitié Sud du site 
et sont souvent utilisées pour délimiter les prairies. 

- Les enjeux moyens concernent également les plans d’eau, au nombre de deux sur le site 
d’étude. Ce sont des milieux accueillant une faune et une flore particulière et qui présentent 
un intérêt paysager mais aussi récréatif. Le plus grand des plans d’eau se localise au Sud-ouest 
de l’Escudier, le deuxième un peu plus petit se situe une centaine de mètres en amont du 
ruisseau.  

 

Ces milieux sont donc concernés par des enjeux moyens de par les nombreuses fonctions qu’ils 

remplissent. 

 

Les boisements sont des milieux écologiquement intéressants d’autant plus s’ils sont riches en espèces 

végétales et s’il existe de nombreux micro-habitats (clairières, stations fraîches, pentes, plateaux, 

substrat…). De même, la faune est d’autant plus abondante que les boisements possèdent une 

structure de végétation diversifiée (plusieurs strates, peuplements différents, arbres d’âge 

différents…) et qu’ils sont relativement bien connectés malgré leurs tailles modestes. 
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Les boisements de l’Escudier sont peu diversifiés (chênaie acidiphile, bois de Châtaigniers) mais leur 

interconnexion est rendue possible grâce au réseau de haies et de prairies les reliant. La diversité de 

ces peuplements forestiers, ainsi que leur interconnexion, sont favorables à l’installation d’une faune 

diversifiée, avec des populations dynamiques qui peuvent facilement se déplacer dans l’espace. Si les 

conditions décrites ci-dessus sont réunies, on y trouve un cortège animal qui peut être riche en espèces 

des systèmes forestiers et agroforestiers :  

- Le Renard, la Martre des pins4, 

- Les rapaces nicheurs, 

- Les batraciens forestiers comme la Grenouille rousse, 

- Les insectes saproxyliques qui se nourrissent de bois 

mort (vieux arbres), 

- Les Chiroptères  (gîte ou zone de repos lors de leur 

chasse nocturne), 

- Le grand gibier (Sangliers, Chevreuils…). 

Les vieux arbres et les arbres morts présentent des cavités et abris 

occupés par nombre d’espèces d’insectes, oiseaux et chiroptères. 

Les boisements de feuillus indigènes (Chêne pédonculé, Chêne 

sessile, Charme…),  possèdent un intérêt écologique réel à 

préserver. 

 

Les milieux ouverts, en l’occurrence les prairies pour le site d’étude, sont des milieux possédant un 

enjeu moyen car lorsqu’elles sont associées à des haies de bonne qualité et / ou des zones humides, 

sont des milieux intéressants écologiquement pour les espèces : zone de transit, de chasse… C’est le 

cas pour la majorité d’entre elles. Elles représentent également une ressource importante pour les 

troupeaux et l’agriculture. Les prairies permanentes, peu ou pas amendées sont des habitats 

prioritaires en termes de conservation. 

 

Les haies constituent des jonctions entre les massifs forestiers, elles sont utilisées par certaines 

espèces animales comme zones de transit (corridors écologiques), d’alimentation, de reproduction ou 

de refuge. Leur préservation est très importante. La haie et les lisières abritent à la fois des espèces 

des milieux fermés (boisements) et des milieux ouverts (prairies). On peut trouver de nombreuses 

espèces d’oiseaux, des petits mammifères (Ecureuil, micromammifères…) et de Chiroptères  qui 

utilisent les vieux arbres. 
 

En plus de son intérêt pour la biodiversité, le bocage a un rôle de protection physique, utile à l’activité 

agricole : brise-vent, protection des sols, protection du bétail, régulation hydrologique,… 

Même si les haies ne sont pas toutes d’un  intérêt écologique très fort, ce sont des milieux supports et 

des réservoirs de biodiversité pour la sous-trame des milieux bocagers.  

Les arbres isolés présentent également un intérêt surtout d’un point de vue faunistique. 

 

Ces milieux possèdent une forte valeur patrimoniale et donc un enjeu écologique moyen. Outre son 

intérêt biologique, le bocage présente de nombreuses fonctions pour la protection du milieu physique, 

                                                             
4 Fédération des chasseurs de la Corrèze (2012). Schéma départemental de gestion cynégétique 2014-2020 
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et est utile à l’activité agricole : brise-vent, protection des sols, régulation hydrologique, protection du 

bétail… 

 

Pour finir, les milieux aquatiques de l’Escudier sont tous concernés par un enjeu moyen. En effet ces 

milieux remplissent de nombreuses fonctions : 

- Des services d’approvisionnement : eau douce, électricité, réserve en eau, irrigation… 

- Des services écosystémiques : l’abondance et la variété des habitats (ripisylve, abris sous 

berges, blocs, embâcles, plans d’eau...) favorisent la multitude d’espèces de faune et de 

flore qui assurent leur cycle de vie au sein des milieux aquatiques. La Loutre (Lutra lutra) 

est présente sur certains des cours d’eau de la commune. Historiquement, l’écrevisse à 

pieds blancs (Austropotamobius pallipes), était présente sur la totalité du bassin versant 

de l’Auvézère mais les nombreuses perturbations présentes (les étangs, les vergers, les 

rejets d'eaux usées, ...) sur les milieux aquatiques et l'arrivée d'espèces exotiques (comme 

l'écrevisse Californienne et l'écrevisse Américaine) l'ont fait disparaître5. Il est possible que 

certains tronçons de cours d’eau, restent favorables à l’espèce. 

- Des services de régulation : la diversité des caractéristiques d’une rivière augmente son 

pouvoir auto-épurateur (débit, vitesse du courant, température, échanges entre eaux de 

surface et eau des fonds de cours d’eau, présence d’embâcles, protection incendie…). 

- Des services sociaux et culturels : paysage, loisirs, tourisme… 

Les enjeux faibles 

 

Les habitats naturels concernés par des enjeux faibles sont des milieux qui ne présentent peu voire pas 

d’intérêt écologique. Sont également intégrés à cette catégorie les milieux cultivés ou plantés, les 

zones urbanisées et les habitats plus ou moins anthropiques mais ayant un intérêt écologique potentiel 

en cas de restauration via une gestion adaptée : 

- Les secteurs identifiés par l’habitat simplifié « Terres agricoles et paysages artificiels » sont 

concernés par cet enjeu. Ils se localisent essentiellement au Nord-Est du site d’étude et ne 

présentent globalement aucun intérêt d’un point de vue écologique. Ce sont des milieux 

utilisés pour les différentes activités  économiques du territoire (Hébergement, voirie, 

potager…). 

- L’alignement de conifère situé sur la partie centrale du site d’étude a été intégré à cette 

catégorie, ce sont des haies moins intéressantes d’un point de vue écologique que les autres 

haies présentes sur le site, mais qui participent tout de même à la construction d’une entité 

paysagère et à l’aménagement d’un paysage économique et culturel. 

- Deux haies, situées au Sud du site, d’étude sont aussi concernées par un enjeu faible. Ce sont 

des haies qui ont subis des travaux de bucheronnage et qui par conséquent ne possèdent pas 

de strates diversifiées (haie replanté récemment). Les haies clairsemées et basses présentent 

un intérêt écologique médiocre de par une capacité d’accueil (abri, déplacement) limitée. 

 

La cartographie suivante présente la répartition des enjeux écologiques du site de l’Escudier : 

 

 

 

 

                                                             
5 Source : FDAAPPMA 19 
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Cartographie de la localisation des enjeux écologiques du site de l’Escudier 

 

3.5.4 Analyses/Discussions 
 

Analyse du site d’étude 
 

L’analyse de l’occupation du sol du site de l’Escudier a permis d’identifier les habitats naturels présents, 

les secteurs urbanisés ainsi que leurs enjeux écologiques associés. D’un point de vue écologique, le site 

présente une mosaïque d’habitats naturels relativement intéressante. En effet, on retrouve sur la zone 

d’étude une alternance de milieux boisés, ouverts et anthropisés. Cependant, au regard des cartes et 

des analyses réalisées, il est possible de distinguer deux grands secteurs. Le premier représentant le 

Nord et l’Ouest du site, plus anthropisé, avec un intérêt écologique réduit, et le second, la partie Sud 

et Est, présentant une naturalité plus importante où s’entremêle des espaces naturels et semi-

naturels. 

 

Sur le premier secteur, on peut distinguer d’un côté les zones urbanisées, essentiellement au Nord-Est 

qui sont très peu présentes sur le site de l’Escudier. En effet, moins de 2 % de la surface totale présente 

des secteurs urbanisés (maisons d’habitations, parkings, routes). A ces zones urbanisées s’imbriquent 

les zones de parcs et jardins. Ce sont des milieux sans intérêt écologique qui représentent les pelouses 

et les parterres de fleurs ayant des rôles ornementaux, paysagers et récréatifs. D’un autre côté, il y a 

les grandes parcelles de pâtures mésophiles occupant plus de 50% du site, du centre jusqu’au Nord et 

à l’Ouest. Ces prairies subissant un pâturage plutôt intensif, sont peu diversifiées et présentent donc 

un intérêt réduit pour la biodiversité. Occupant environ 55% de la surface totale du site, ce secteur est 

donc concerné par un enjeu faible d’un point de vue écologique, de par son anthropisation importante. 
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Le second secteur est quant à lui dominé par des milieux semi-naturels constituant une mosaïque 

d’habitat beaucoup plus intéressante pour la biodiversité, avec des prairies mieux préservées et des 

bosquets. Cette partie est également fortement influencée par le cours d’eau et des sources. On 

retrouve ainsi plusieurs milieux humides (prairies, fourrés et ripisylves) qui recouvrent près de 14% du 

site de l’Escudier. Ils présentent des intérêts et des fonctions très intéressantes d’un point de vue 

écologique. Les prairies de pâtures de ce secteur étant humides, sont moins intensivement pâturées 

et donc plus diversifiée au niveau biologique. Avec les prairies de fauches ; qui présentent une richesse 

floristique très intéressante ; elles constituent des sites d’accueil, de reproduction et d’alimentation 

pour de nombreuses espèces. Les bosquets présents ont également leur importance. Ils constituent 

des habitats indispensables pour certaines espèces, notamment des amphibiens. 

 

La partie Est/Sud-Ouest du site est donc le secteur de l’Escudier qui présente l’intérêt écologique le 

plus important. Cet intérêt porte en premier lieu sur les zones humides présentes mais aussi sur le 

réseau hydrographique et le complexe paysager et environnemental qu’ils représentent. De ce fait, ce 

secteur est concerné par des enjeux allant du moyen au fort selon les milieux. 

 

Ce sont donc les différentes activités économiques, touristiques et agricoles qui régissent le paysage 

et les habitats naturels du site de l’Escudier. Afin de conserver cet attrait paysager et environnemental 

le projet d’aménagement se devra de prendre en compte les secteurs présentant des enjeux moyens 

à forts.  

 

Analyse de l’étude 
 

L’étude complémentaire effectuée sur le site de l’Escudier a pour objectif de déterminer les enjeux 

écologiques présents afin de connaître les zones susceptibles d’être ouvertes à l’urbanisation. 

 

Les enjeux écologiques ont pu être identifiés pour l’ensemble du site d’étude et ainsi déterminer les 

secteurs où une ouverture à l’urbanisation serait possible et ceux pour lesquels c’est impossible en vue 

des enjeux écologiques présents. 

 

Dans l’hypothèse d’une ouverture à l’urbanisation, les secteurs concernés par un enjeu fort se doivent 

d’être conservés et de ne pas être sujet à des impacts directs ou indirects. En effet, les habitats naturels 

identifiés avec cet enjeu sur l’Escudier sont les zones humides (fourrés humides, prairies humides).  

 

Les cours d’eau et la végétation qui se développe le long des berges, aux abords des zones humides et 

des étangs est propice au déplacement de la petite faune et à la flore locale. Elle assure également le 

maintien des berges des ruisseaux. Sa sauvegarde est donc essentielle, puisqu’elle participe 

activement au fonctionnement des écosystèmes nécessaires à la pérennisation des espèces. 

Le projet de l’Escudier doit donc conserver ces espaces ouverts de corridors (boisements, prairies, 

haies, cours d’eau), éléments fondamentaux de lutte contre la fragmentation des espaces. 

Les secteurs concernés par des enjeux moyens à forts devront donc être conservés et ne pas subir 

d’impacts, qu’ils soient directs ou indirects, du projet d’urbanisme. 

 

Le Sud de l’Escudier, comme explicité dans la partie précédente, accueille la grande partie des espaces 

naturels concernés par des enjeux moyens à forts. C’est ce secteur qui ne devra pas être concerné par 

le projet d’aménagement. En effet, cet espace est utilisé pour les activités agricoles de l’Escudier, sa 

conservation est donc nécessaire d’une part pour l’élevage et d’autre part pour les intérêts écologiques 

offerts par les habitats naturels présents. De plus, ce secteur est intéressant d’un point de vue paysager 



 
Donzenac – Révision allégée du PLU 

Notice de présentation 

54 

et touristique. En effet, ce secteur s’intègre parfaitement dans le paysage global du Sud de la Corrèze. 

La conservation en l’état du Sud du site d’étude permettrait donc de maintenir l’activité agricole en 

place, de préserver les espaces naturels et de sauvegarder le caractère rural du territoire. 

 

La partie centrale de l’Escudier est quant à elle plus propice à l’ouverture à l’urbanisation. En effet, ce 

secteur accueillant déjà les zones urbanisées (habitations), il serait plus intéressant de densifier une 

zone d’habitat existant. De ce fait, le projet d’aménagement permettra ainsi de répondre aux objectifs 

de non consommation des espaces agricoles. 

 

La carte suivante présente le secteur identifié comme le plus propice à une ouverture à l’urbanisation : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Cartographie du secteur susceptible d'être ouvert à l'urbanisation 

 

Limite de l’étude 
 

Les prospections de terrains réalisées sur le site de l’Escudier ont été effectuées le 09 avril 2018. Au 

regard du développement de la végétation, ces inventaires ont été réalisés à une période relativement 

précoce. Idéalement, la période de réalisation d’un relevé doit être choisie afin que la majorité des 

espèces soient visibles et identifiables. Cette période varie en fonction des types de végétation. Par 

exemple, cette période va de mai à juin pour les prairies, d’avril à mai-juin pour les forêts… Un relevé 

dans lequel une partie des espèces est manquante est difficilement exploitable. Les prospections 

effectuées sur le site d’étude n’ont donc pas été faite durant la période optimale de la végétation. La 

liste des espèces recensées sur le site de l’Escudier n’est en conséquence pas exhaustive. Cependant, 
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cette période de prospection ne remet pas en cause la caractérisation des habitats naturels effectuée, 

qui ne repose pas sur une ou deux espèces mais sur le cortège végétal dans son ensemble. 
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 Le bâti 

 

Le site d'études est peu bâti. Hormis le hameau d'Escudier, constitué d'une longère et de quelques 

bâtiments  agricoles,  on note la présence  d'une maison  d'habitation  plus  au Sud, le long de la RD 

920. Une concentration  de bâti est présente  à proximité  du  site, caractérisée par la zone d'activités  

d'Escudier 1, le long de l'autoroute A20 au Nord. 
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Carte de localisation du bâti sur le secteur d’études 
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 L’accessibilité 

Concernant la circulation, le site est marqué par la RD 920 qui en forme sa limite. Cette dernière est 

en lien direct avec l’échangeur de l’A 20, ce qui fait que ce site s’intègre aux axes de circulation majeurs 

du territoire communal.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue sur la RD 920 et l’échangeur 

En revanche, l’ensemble foncier ne dispose que d’une petite voie communale de jonction avec la RD 

920. 

 

Il sera nécessaire de réaliser un aménagement de jonction avec la RD 920, permettant un accès facile 

à la zone et des circulations sécurisées. 

 

 

3.7.1 L’autoroute A20 

 

Les accès et l’environnement 
 

La commune de Donzenac est desservie par l’autoroute A20 qui traverse le territoire du Nord au Sud. 

Axe majeur à 2x2 voies, il vient se superposer au réseau viaire existant et dessert Donzenac en trois 

points dont un qui concerne ce projet. Il s’agit de l’échangeur (N°47) au nord de la commune situé au 

lieu-dit de l’Escudier et de sa zone d’activités. 
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Il s’agit d’une autoroute aménagée comme telle et l’espace foncier jouxte le rond-point de sortie de 

l’échangeur. 

 

Le trafic 
 

Selon les données de la DIRCO-Exploitation A20 (Brive), le trafic annuel moyen entre les échangeurs 

47 et 48 est très important. De fait, à proximité de la zone de l’Escudier, le trafic atteint presque les 

40 000 véhicules/jour. Il est chroniquement en croissance passant de 32 000 à 39 646 véhicules/jour 

entre 2014 et 2016. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Comparaison des comptages des réseaux routiers entre 2014 et 2016 (source : Conseil départemental de Corrèze) 

2014 

2016 



 
Donzenac – Révision allégée du PLU 

Notice de présentation 

60 

La zone de bruit 
 

II existe une zone de bruit de 300 m de part et d'autre de l'A 20, impactant l'espace foncier du projet 

de l'Escudier 2 comme la zone Escudier 1. 

 

Le recul d’inconstructibilité et dérogation sur la ZA Escudier I 
 
La constructibilité est interdite dans une bande de 100 mètres de part et d’autre de l’A20 à l’exception 

de la zone de l’Escudier I dont un dossier de dérogation avait été réalisé pour modifier la règle à 25 m 

lors de sa création. Ce recul impacte l’espace foncier. C’est pourquoi, à l’image de la zone de l’Escudier 

I, il est proposé de demander une dérogation dans le présent dossier (45 mètres de l’axe de 

l’autoroute). 

 

 

3.7.2 La RD 920 

 

L’environnement 
 
Sur ce secteur, l'environnement de la RD 920 est un axe aménagé de type rase campagne avec des 

accotements enherbes. En revanche, elle dispose d'une largeur de plus de 6m, héritage de l'ex route 

nationale qu'elle formait. 

 
La fonction 
 
Elle est gérée par le département de la Corrèze et fait partie du réseau principal de liaison du 

département. Cette catégorie entraine des contraintes en termes de d'accès et de recul définies dans 

le règlement de la voirie départementale approuvée par le Conseil Départemental en 2012. 
 
 
Les accès 
 

L'espace foncier concerné dispose d'un seul accès sur la RD par le biais de la voie communale rejoignant 

le corps de ferme de l'Escudier. 

 

Le trafic 
 

Il n'existe pas de comptages départementaux sur cette portion selon les services du Conseil 

Départemental de la Corrèze au moment de la conception du dossier. Les plus proches comptages sur 

cet axe sont celui de Perpezac le Noir de 1128 Véhicules/j en 2011. II est concevable que cette portion 

soit plus fréquentée avec l'échangeur et l'approche de Donzenac. Une prévision autour de 1500-1700 

véhicules/jours  serait acceptable. Ces chiffres sont confirmés par le département de la Corrèze qui a 

réalisé un comptage à Espérut sur la RD 920 pendant 2 semaines en 2016 avec un débit moyen 

journalier de 1602 véhicules (1595 véhicules legers et 7 poids lourds). 

 

Le  recul  d'inconstructibilité 
 

II existe un recul d'inconstructibilité de 75 m, impactant l'espace foncier. C'est pourquoi au vu du trafic 

raisonnable, il est proposé dans ce dossier une demande de dérogation. 
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Synthèse 

 

Le trafic sur ces axes est la principale nocivité pour l'espace foncier qui engendre des nuisances 

sonores. En revanche, ces deux axes forment les meilleures dessertes possibles pour un projet de zone 

d'activités économiques. 
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4 Les servitudes et les prescriptions en vigueur dont les 
reculs d’inconstructibilité 

 

Il est à noter que le site du projet n'est concerné par aucun périmètre de site inscrit ou classe, ni 

périmètre de protection de captages pouvant grever ce parcellaire. En revanche, il est concerné par : 

 Une Orientation d'Aménagement issue du classement au PLU en zone AUa, 

 Une servitude de ligne haute tension électrique (14), 

 La zone de bruit affectée à l'A20, 

 La constructibilité interdite dans une bande de 100 m de part et d'autre de I'A20 (à l'exception 

de la zone de l'Escudier I dont un dossier de dérogation avait été réalisé pour modifier la règle 

a 25 m) et de 75 m de part et d'autre de la RD 920. (L 111-6 du code de l'urbanisme) 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Carte des servitudes et prescriptions 

 

Dans le cadre de ce dossier, il est également intégré une demande de dérogation au recul 

d’inconstructibilité résultant de l’article L.111-6 du Code de l’Urbanisme uniquement sur l’ensemble 

foncier concerné par la révision allégée. C’est pourquoi, il est établi un zoom spécifique sur les deux 

axes. 

 

 

RD 920 

A 20 

Servitudes d’utilité publique 

Prescriptions 
Recul de constructibilité 
Zone de bruit 

Ligne HT 
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 Le projet d’extension de la zone d’activités économiques de 
l’Escudier 

La commune souhaite continuer le développement économique de son territoire et permettre  aux 

activités fortes de développer ses projets. L'opération concerne le développement de la ZA de 

l'Escudier. La première partie dite ZA Escudier  1 est désormais complète et ne peut être développée. 

Dans le cadre du  projet de développement de l'Escudier 2, elle souhaite procéder à I‘extension sur des 

parcelles voisines qui sont règlementées actuellement en zone AUa. De fait, il est impossible de mettre 

en œuvre ce projet. C'est pourquoi, il est proposé la modification du zonage de la zone AUa actuelle 

du PLU. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Plan d’extension avec schéma de voirie (Source : CABB) 

 

La future zone d'activités pourra être alimentée par les réseaux secs via les dessertes aériennes qui 

arrivent du lieu-dit le THEIL : EDF : Basse et Haute tensions (aérien ou souterrain) ; FRANCE TELECOM 

; FIBRE OPTIQUE. Et les études de conception devront déterminer la gestion des eaux usées et des eaux 

pluviales. 

 

 L’intérêt général et collectif pour la commune 

L'opération relève du croisement de plusieurs éléments d'intérêt général : 

 Permettre à la  commune de DONZENAC dans une démarche active de développement 

économique durable de continuer la structuration  de la ZA de l'Escudier. 

 Maintenir et renforcer I’activité économique en milieu rural. 

 Limiter l'ouverture de zonage nouveau en discontinuité de l'existant. 

 S'appuyer sur l'échangeur existant et utiliser le potentiel de trafic de I'A 20. 
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A  ce titre,  et pour  les  raisons  mentionnées  ci-dessus,  le projet  d'extension  de  la  zone  Ui  à des  

fins d'activités économiques recouvre un caractère d'intérêt général et collectif indéniable pour la 

collectivité et l’agglomération du bassin de Brive. 
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5 Dispositions de la révision 

 

Le present dossier de revision concerne le site précédemment détaillé et porte sur 2 modifications : 

 La modification du zonage AUa et la suppression de l'Orientation d'Aménagement associée, 

 La modification de la règle de constructibilité le long des routes classées à grande circulation 

(Loi Barnier). 

 

 La modification du PLU 

Ce parcellaire est actuellement un espace foncier règlementé par la zone AUa (avec OAP) en totalité. 

Le PLU ne permet donc pas l'utilisation directe de ce foncier pour une vocation spécifique telle que le 

projet de développement économique. C'est pourquoi, il est nécessaire de réviser le classement de ce 

foncier. 

 

Le PLU 2006 : le classement en zone AUa 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Plan de zonage du PLU 2006 
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Les parcelles sont actuellement classées en zone AUa (A Urbaniser) ou les espaces sont concernés par 

une orientation d'amenagement spécifique permettant I'implantation d'une aire de services pour 

poids lourds à proximité de l'autoroute. 

 
 
Les modifications règlementaires 
 

Seule la pièce graphique est impactée par la modification avec la modification du zonage et la 

suppression de l'orientation d'amenagement. Le règlement reste identique. 

 

Comme nous l'avons déjà signifié, elles sont en jonction des parcelles classifiées en zone Ui du PLU 

(Urbaine a vocation  d'activités artisanales et industrielles correspondant à la zone de l'Escudier et de 

Gaucher). 

 

La révision du classement et de zonage 

 

Dans le cadre de la révision de l'urbanisation de ce foncier décrit précédemment, il s'agit de reclasser 

les parcelles dans les zones Ui et No. La pièce règlementaire graphique comporte les modifications 

suivantes : 

 

Suppression de la zone AUa (surface de 26,8 ha) au profit de : 

 la zone AUa pour 14,1 ha en zone Ui, 

 la zone AUa pour 12,7 ha en zone No. 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

Plan du nouveau classement 2018 

Ui 

No 

Recul de constructibilité 

proposé 
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Le règlement applicable 

 

Que ce soit pour la zone Ui et la zone No, le règlement restera inchangé. Ce sont les règlements actuels 

de chacune des zones du PLU qui s’appliqueront. 

 

Les modifications parcellaires du zonage 

 

Section - Numéro de 
parcelles 

Surface 
(m²) 

Zonage 
actuel 

Zonage après 
révision 

Surface en 
Ui 

Surface en 
No 

ZC 44 27 200 AUa No  27 200 

ZC 45 29 080 AUa Ui-No 16 000 13 080 

ZC 46 11 190 AUa Ui 11 190  

ZC 47 3 330 AUa Ui 3 330  

ZC 52 5 520 AUa No 5 520  

ZC 53 4 140 AUa No 4 140  

ZC 69 4 610 AUa No  4 610 

ZC 78 958 AUa No  958 

ZC 79 15 AUa No  15 

ZC 92 1 730 AUa No  1 730 

ZC 183 126 810 AUa Ui-No 108 048 18 762 

ZC 184 436 AUa Ui  436 

ZC 185 3 359 AUa No  3 359 

ZC 186 24 837 AUa No  24 837 

ZH 68 13 700 AUa No  13 700 

ZH 69 10 140 AUa No  10 140 

ZH 156 1 620 AUa No  1 620 

TOTAL 268 675   148 228 120 447 

 

 

 La modification des règles d’implantation et 
d’inconstructibilité au niveau des axes routiers A20 et RD 920 

 

La demande de dérogation 
 

La demande de dérogation est demandée au titre du L.111-8 du Code de l’Urbanisme : 

« Le plan local d'urbanisme, ou un document d'urbanisme en tenant lieu, peut fixer des règles 

d'implantation différentes de celles prévues par ['article L. 111-6 lorsqu'il comporte une étude justifiant, 

en fonction des spécificités locales, que ces règles sont compatibles avec la prise en compte des 

nuisances, de la sécurité, de la qualité architecturale, ainsi que de la qualité de l'urbanisme et des 

paysages.  » 

 

Cette demande de dérogation et le présent dossier concerné les axes A20 et la RD 920. 
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La proposition de modification 
 

Il est ainsi proposer de fixer les règles d'implantation et donc d'inconstructibilité : 

 A 45 m de l'axe A 20 au lieu de 100 m ; 

 A 30 m de l'axe RD 920 au lieu de 75 m. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Plan de zonage modifié avec l’inscription des nouveaux reculs envisagés 

 

  

Ui 

No 

Recul de constructibilité proposé 

Recul de constructibilité actuel 
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6 Parti d’aménagement et interactions proposées 

 

De concert avec le pré-projet de l'agglomération de Brive, le parti d'aménagement retient les 4 

principes précédents qui se retrouvent également dans le nouveau zonage. 

 

 Orientation 1 : création d'un accès à partir de la RD 920 

Il est proposé d'établir une seule voie d'accès centrale réutilisant la sortie existante sur la RD 

920 distribuant le parcellaire en totalité. Cette voirie jouxtera le chemin rural au Sud 

permettant une cohérence de cheminement piétonnier avec l'existant. 

 

 Orientation 2 : I'anticipation de l'arrivée de la zone 

N'ayant pas de détail sur !'implantation des activités spécifiques, il est proposé de ne pas 

prédéfinir la division  parcellaire  et  d'insertion  des  bâtiments  laissant  au  futur  permis 

d'aménager de tenir compte des projets. 

 

 Orientation  3 : la prise en compte des habitations 

Il est proposé d'établir une zone tampon de 40 mètres entre les espaces actuellement 

d'habitation et la future zone d'activités économiques. Cette distance est mesurée depuis le 

bâtiment le plus proche du hameau de l’Escudier. Cette zone pourra être paysagée 

(plantations, gestion du pluvial, …). 

De plus, il est conservé l'espace Nord en zone naturelle, ce qui limite l'impact et protège leur 

environnement. 

 

 Orientation 4 : insertion du projet dans son contexte paysager 

Il est proposé d'établir et de conserver des espaces naturels :  

o Au nord, le triangle naturel sera conservé en l'état. 

o Le long de la RD 920 suivant ainsi le ruissellement des eaux pluviales. Il est proposé d'y  

intégrer les éventuels bassins de rétention suivant ainsi la topographie et le 

fonctionnement naturel du terrain, répondant à un impact futur. 

o Le maintien des petits espaces boisés. 
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7 Les justifications du changement de zonage et de la 
modification du type d’urbanisation de ces parcelles 

 

 Par rapport aux objectifs d’aménagement de la commune et 
du PADD du PLU 

La révision reste en adéquation avec le projet d'amenagement et de développement durable adopte 

lors de l’élaboration du Plan Local d'Urbanisme de Donzenac et approuve le 06 juin 2006 par le Conseil 

Municipal. 

 

En effet, le projet d'amenagement et de développement durable (P.A.D.D) fixe comme objectif  1 de « 

conserver et valoriser la diversité économique de Donzenac » en posant notamment comme 

orientations : 

 

 Orientation  générale  1.1 : Maintenir  les zones agricoles existantes et leur accessibilité en 

prônant la pérennisation du foncier agricole. 

 Orientation générale 1.10 : Poursuivre le développement de la zone artisanale d’Escudier en 

positionnant ce site comme prioritaire en matière d'implantation d'activités économiques. 

 Orientation  1.12 : Viser la qualité environnementale et paysagère des zones artisanales en 

respectant le paysage et la visualisation de I‘autoroute. 

 

Le projet objet de la présente révision respecte et renforce également ces orientations définies par le 

PADD en développant la ZA de l'Escudier dans une zone déjà intégrée à la zone urbaine de la commune 

lors  du  PLU  précèdent.  Elle  redistribue  le  zonage  et  n'engendre  pas  une  nouvelle  ouverture  a 

l’urbanisation, ce qui protège les autres zones agricoles. 

 

Le projet d'amenagement et de développement durable (P.A.D.D) fixe également comme objectif 2 de 

« protéger et valoriser les espaces d'intérêt environnemental » en posant notamment comme 

orientation : 

 Orientation générale 2.6 : Protéger de l'urbanisation les milieux écologiquement remarquables 

: zones humides et forets. 

 

Le projet objet de la présente révision allégée respecte cette orientation définie par le projet 

d'aménagement et de développement durable en n'utilisant que le parcellaire suffisant pour 

l'extension, le long de l'autoroute sans atteindre en profondeur la vallée et l'espace forestier dans son 

ensemble. Les espaces sensibles d'un point de vue écologique sont reclassés en zone No. De plus, il 

utilise un parcellaire déjà classé en zone à urbaniser. 

 

La présente révision poursuit les objectifs du Plan Local d'Urbanisme (P.L.U) actuel, est compatible 

avec les orientations du document en vigueur et respecte l'économie générale du P.A.D.D. 
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 Par rapport au zonage actuel 

Le classement de cet ensemble foncier reprend une zone à urbaniser dont le parcellaire avait été inscrit 

en zone AUa. De fait, le changement de zonage permet de réadapter le besoin. De plus, une partie des 

terrains de la zone à urbaniser est restituée à la zone naturelle. 

 

 

Ces parcelles sont en liaison directe avec la zone Ui du PLU affectée aux activités artisanales et 

industrielles. Elles s'intègrent donc dans la continuité des zones à caractère spécifique du PLU et de 

même vocation. 
 
 

 Par rapport aux objectifs du Grenelle de l'environnement et 
aux politiques qui y sont liées 

La révision conforte les objectifs du grenelle 2 (loi portant engagement national pour I'environnement 

du 12 juillet 2010) et permet au PLU de consolider sa position au regard de cette politique de 

développement durable. 

 

Sur les 6 grands chantiers et les objectifs qui en sont lies, ii s'avère que ce projet conforte : 

- L'harmonisation des outils de planification en matière d'urbanisme en favorisant un urbanisme 

économe en ressources foncières et énergétiques. Pour ce faire, ce projet utilise des espaces 

déjà inscrits en zone à urbaniser. 

- La maitrise des risques, traitement des déchets et préservation de la santé en luttant contre 

les nuisances sonores. La mise en œuvre de !'extension de la zone d'activités existante limite 

le risque nouveau de nuisances sonores ou à la santé pour le voisinage et permet de traiter les 

déchets uniformément avec I' existant. En effet, elle se situe déjà dans un environnement 

disposant déjà de ces contraintes. De fait, elle ne les renforce pas et ne les déplace pas. Par 

ailleurs, la suppression d'une aire de poids lourds limitera I'impact sonore prévue à I’origine 

pour le voisinage immédiat. 

 

 

 Par rapport aux objectifs du SCoT 

Eu égard a la nature même du projet, la modification du zonage avec le développement de la zone 

d'activités ESCUDIER II et à la localisation de la future zone, la compatibilité du SCoT doit être examinée 

en priorité autour des thèmes suivants du SCoT : 

 

2.2.1 - Les objectifs et principes permettant d’assurer une certaine équité à l’échelle du territoire du 

SCoT Corrèze 
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2.2.2 - Les objectifs et principes relatifs à l’activité artisanale 

 

 
 

Les prescriptions et les recommandations volontaristes concernant les sites d’accueil pour les activités 

économiques se retrouvent indistinctement dans le PADD et dans le DOO6 du SCOT. Le SCoT insiste sur 

la nécessité de structurer le développement économique et de le mettre en perspectives avec les 

autres fonctions du territoire. Ainsi, il est recommandé de limiter la distorsion « habitat-emploi » qui 

multiplie les besoins en déplacements et génère des coûts importants pour les ménages et les 

collectivités.  

 

L’extension de la zone d’activités ESCUDIER II s’inscrit totalement dans la logique du SCoT. Pour la 

municipalité si la réalisation de cette zone revêt une telle importance, c’est justement pour pérenniser 

l’emploi sur la commune et éviter une migration de la population active vers BRIVE. 

 

Le confortement du relais de proximité de DONZENAC passe par ce type d’aménagement raisonné. La 

commune, avec la ZA ESCUDIER II, vient compléter l’offre foncière pour les entreprises disponible sur 

l’Agglo. La logique concurrentielle entre les zones d’activités sur le territoire est terminée, place 

désormais à une logique de complémentarité. Ainsi, les deux projets majeurs en cours de réalisation, 

la ZAC BRIVE-LAROCHE à BRIVE et la ZA ESCUDIER II à DONZENAC se complètent. Ces 2 zones n’ont pas 

                                                             
6 DOO : Document d’Orientations et d’Objectifs 
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la même vocation, elles n’ont pas la même échelle, elles n’ont pas les mêmes équipements, mais elles 

ont la même finalité : conforter l’économie à l’échelle du bassin de vie. 

 

Le SCoT entend donc favoriser le développement de zones d’activités économiques qui tendent à 

limiter l’atteinte au fonctionnement d'un espace existant (et notamment les centres villes et centres-

bourgs). En cela, il s’agit de créer des espaces d’activités « connectés » aux espaces urbains ou villages 

(principaux pôles d’habitat et de vie), ce qui est le cas avec sa situation. 

 

Le SCoT entend prévoir des réserves foncières cohérentes avec les logiques de l’habitat (voir carte page 

25). Ainsi, en vue d’accueillir entre 8 500 et 12 000 emplois entre 2012 et 2030, 214 à 307 hectares 

d’espaces à vocation économique seraient nécessaires sur cette période. Au regard du bassin de vie 

élargi, il est prévu dans le SCoT un besoin futur de 29 à 41 ha supplémentaires sur la période 2012-

2030 dont Donzenac doit trouver sa place. Cette commune n’ayant pas développé de zone 

économique depuis l’entrée en vigueur du SCoT, elle peut ainsi prendre toute sa place dans le 

développement. 

 

3.2.3 Les objectifs et principes relatifs à la valorisation des entrées de ville 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Concernant ces objectifs, le fait de réutiliser une zone déjà inscrite en zone à urbaniser permet de 

consolider cet objectif en faisant le choix de refondre sur l’existant et de réorienter les zones sans en 

développer d’autres. De fait, elle permet de limiter l’atteinte au paysage et au site. De plus en matière 

de pertinence, il se positionne au niveau d’une zone existante et en point bas, en deçà de l’autoroute 

notamment. 

 

La future ZA de l’ESCUDIER 2 se situe à l’entrée Nord du territoire communal. Il ne s’agit pas de l’entrée 

principale vers le bourg mais du fait de sa forte visibilité le long de l’autoroute A 20, elle agit comme 

une vitrine de la commune. La localisation du site est particulièrement stratégique à proximité 

immédiate du croisement des autoroutes A 20 et A 89 et à 10 minutes de BRIVE. 

 

Le site s’insère dans la continuité de la zone d’activités existante et en limite de l’axe autoroutier en 

continuité des sites voisins déjà urbanisés.  

La perception de la future zone depuis l’A 20 doit être soignée. La « Charte d’itinéraire de la Corrèze - 

1% Paysage et développement » insiste sur l’intégration des zones d’activités et notamment sur la 

végétalisation, la réglementation cohérente, la gestion et l’entretien des zones d’activités. L’existence 
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du règlement sur la zone Ui déjà concernée par cette problématique d’entrée de ville avec la ZA de 

l’Escudier répond à ses objectifs. 

 

 Par rapport au site 

 Il est à noter que le site s’insère dans la continuité d’une zone d’activités existante. 

 Il s’insère dans la continuité de la partie en contrebas de l’autoroute et du haut de versant ce 

qui limite l’impact dans le versant. 

 Il se positionne hors de périmètres de site inscrit ou classé. 

 Il ne dispose pas d’une végétation de grande qualité ou remarquable. 

 Les espaces ayant les plus fortes sensibilités écologiques ont été reclassés en zone No. Ainsi, 

la présente révision allégée vient préserver ces milieux. 

 Les co-visibilités avec les habitations et les hameaux voisins sont limités aux espaces les plus 

proches (Escudier et les maisons existantes au niveau de l’ensemble foncier).  

 Le parcellaire n’a pas de vocation agricole à long terme. 

 Le parcellaire n’est concerné que par la zone de bruit affectée à l’autoroute. 

 

 Par rapport à la situation 

 La situation des parcelles est favorable au regard de l’éloignement des zones d’habitat 

principales.  

 Il est utilisé un axe de déplacement adapté à l’activité avec la voirie de jonction de la RD 920 

qui permet une accessibilité directe à l’autoroute. 

 Il permet la consolidation la ZA de l’Escudier. 

 Il est mis à contribution un terrain dans un environnement économique connu. 

 

 Par rapport au projet sur le site et pour la commune 

Le projet permet à la commune d’ : 

 Inscrire la commune dans une politique active de structuration de son urbanisation, 

 Renforcer une activité économique sur le territoire, 

 Maintenir et créer des emplois en milieu rural. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Synthèse 

 

Ce choix s’inscrit dans une cohérence d’ensemble facilement appréhendable : 
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- Respecter les objectifs du PADD notamment en terme de développement, d’économie et de 

dynamisme ; 

- Créer les conditions favorables à l’implantation de nouvelles entreprises et à la création de 

nouveaux emplois ; 

- Tenir compte des orientations du SCOT et des disponibilités foncières autorisées par grands 

secteurs ; 

- S’adosser à la logique d’urbanisation de la ZA d’ESCUDIER 1 qui est un succès ; 

- Urbaniser une zone AUa avec OA qui était destinée à un objet considéré et non une zone A ou 

N ; 

- Partir des atouts du territoire en terme de desserte et d’accès ; 

- Limiter les nuisances liées aux activités à un secteur particulier, déconnecté des parties 

résidentielles ; 

 

Par rapport au zonage actuel du PLU, les parcelles considérées sont en liaison directe avec la zone Ui 

affectée aux activités artisanales et industrielles. Elles s’intègrent dans le secteur économique de la 

zone Ui de la zone Escudier 1. 
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8 La compatibilité de la nouvelle règle de recul avec la 
prise en compte des nuisances, de la sécurité, de la 
qualité architecturale ainsi que de la qualité de 
l’urbanisme et des paysages 

 

La nouvelle règle de recul appliquée le long des routes classées à grande circulation sera de 45 m par 

rapport à l’axe de la voie A 20 et de 30 m le long de la RD 920 sur le site d’étude. 

 

Les dispositions de l’article L 111.8 du Code de l’Urbanisme, introduit par l’article 52 de la Loi Barnier 

sont respectées et la non application de la règle d’inconstructibilité et de recul de 75 m le long de la 

RD 920  et de 100 m sur le long de l’A 20 se justifient au regard : 

 

 Les justifications au regard des nuisances 

Les nuisances sonores liées à la circulation nouvelle des projets en cours seront restreintes en raison 

du choix du type d’implantation qui sera conforme aux sites d’activités existants. Ces implantations 

économiques n’engendreront pas de changements majeurs dans la circulation car ils ont pour but de 

capter ce passage au niveau de l’échangeur.  

 

Au regard des nuisances, la modification des reculs par rapport aux axes de la voie n’augmente pas les 

nuisances. Il est compatible avec les zones concernées. Aucune disposition particulière ou mesure 

compensatoire sont nécessaires car le trafic ne subira pas d’incidence au vu des projets qui se 

positionnent sur un site d’échangeur autoroutier. Parallèlement, il est prôné la prise en compte des 

spécificités bruit dans la construction des bâtiments. L’A 20 fait l’objet d’un classement sonore et les 

espaces soumis à la dérogation sont compris dans le périmètre des 300 m de part et d’autre, qui reste 

en fonction.  

 

Compatibilité avec les nuisances sonores existantes 

 

 Les justifications au regard de la sécurité 

Il n’existera qu’une seule sortie sur la RD 920 qui réutilisera la sortie existante. De fait, au regard de la 

sécurité routière, l’aménagement consolidera la sortie de ce site. Concernant la visibilité, elle n’est pas 

affectée pour l’automobiliste circulant sur la RD car la sortie est positionnée sur la ligne droite.  

 

L’inscription d’un recul à 30 m (en lieu et place de 75 m) sur la RD 920 permettra de conserver la 

visibilité de part et d’autre de l’axe ainsi que vers l’accès de la zone. De plus, l’OA indique que la bande 

le long de la RD sera préservée, suivant ainsi le ruissellement des eaux pluviales. Il est proposé 

d’intégrer les éventuels bassins de rétention suivant ainsi la topographie et le fonctionnement naturel 

du terrain, répondant à un impact futur. 

 

Pour l’A 20, il n’existe pas de sortie directe et donc la modification du recul n’interfère pas la circulation 

sur cette dernière. 
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Au regard de la sécurité, les modifications de recul n’interfèrent pas sur la sécurité en maintenant la 

visibilité suffisante (facilitée par la présence de ligne droite). 

 

Compatibilité des modifications avec le respect de la sécurité routière 

 

 Les justifications au regard de la qualité architecturale 

Au regard de la qualité architecturale, la modification du recul est compatible puisqu’elle n’entrainera 

pas de modification par rapport au bâti existant.  

 

Pour les nouvelles constructions, elles seront soumises aux règlements existants du PLU affectés aux 

zones concernées Ui et feront l’objet d’une intégration au titre du code de l’urbanisme. 

Par rapport à l’enclos bâti, il n’est pas impacté directement. 

 

Compatible avec la prise en compte de la qualité architecturale sous réserve de respecter les 

règles de la zone Ui 

 

 Les justifications au regard des paysages 

Le projet de dérogation est intégré dans des espaces déjà identifiés avec des sites actifs et urbains avec 

la ZA Escudier 1 et la présence de l’échangeur. 

 

Dans le cadre de la modification du paysage, il n’est pas exercé de changement sur les espaces de 

boisement à l’intérieur de ce recul. Certes, l’urbanisation modifiera considérablement les paysages 

actuels. Mais la modification du recul ne permettra pas de changer le principe de développement de 

la zone de l’Escudier 2.  

 

De plus, la présence actuelle d’une zone d’activités sur le site de l’Escudier a déjà grandement altéré 

les paysages sur ce secteur. 

 

Au regard du paysage, la modification du recul est compatible avec la prise en compte du 

paysage et n’engendre pas de couperets paysagers. De plus, ce nouveau recul permet de 

protéger les espaces naturels et agricoles environnants et d’utiliser au maximum des possibilités 

les espaces qui seront transformés et urbanisés.  

 

 Les justifications au regard de l’urbanisme, des projets 
potentiels et de la structuration de l’entrée de ville 

La réintégration d’espaces définis en constructibles dans la zone Ui permettra d’organiser la partie 

économique et de consolider l’existant sur ce secteur sans utiliser des terrains à fort potentiel 

écologique ou agricole. Des projets de renforcement de l’armature urbaine économique sur cet 

échangeur limiteront la construction en profondeur vers des espaces plus naturels ou la dispersion sur 

d’autres sites de la commune. La dérogation permettra une densification du site, permettant une 

meilleure utilisation du foncier. 
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Le projet de zone prévoit en matière d’urbanisme le raccordement au réseau viaire majeur et le 

raccordement aux réseaux secs.  

 

Au regard de l’urbanisme, la modification des reculs est compatible avec le choix d’urbanisation 

réalisé sur ce linéaire. Il est plus approprié de travailler les espaces urbains économiques 

existants et les projets nouveaux dans cet échangeur que de développer l’urbanisation 

économique sur un nouvel espace ex-nihilo. Il est d’autant plus intéressant qu’il a déjà fait l’objet 

d’aménagement structurant en matière d’accès autoroutier et donc d’urbanisation 

opérationnelle. 

 

Concernant l’enclos d’Escudier, il sera concerné par la modification du recul puisqu’il est proposé 

également de le réduire de façon identique à la zone Ui. Cela permettra de garder une possibilité 

d’évolution urbaine de ces bâtiments à l’avenir. 
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9 L’impact sur le paysage, l’environnement et le milieu 
agricole 

 

 Impact sur le paysage et l’environnement général du site 

Ce site était déjà une zone constructible au titre du PLU actuel, il s’agit d’un changement de nature 

d’urbanisation qui reste conforme au développement économique du site en lien avec l’autoroute. 

Toutefois, le paysage sera modifié laissant place à une zone d’activités et des constructions de 

bâtiments industriels ou artisanaux au détriment d’un espace de bocage. 

 

Le secteur à l’échelle de la commune, qui comporte un site classé au niveau du cœur historique de 

DONZENAC et le site emblématique des ardoisières de TRAVASSAC, ne concentre pas d’éléments 

paysagers ou environnementaux que l’on pourrait qualifiés de remarquables. De plus, ces secteurs ne 

sont pas impactés par le projet. 

 

La situation enclavée entre l’A20 et la RD 920 des parcelles considérées laisse peu de marges de 

manœuvre quant aux possibilités de sutures paysagères entre la future zone d’activités ESCUDIER II et 

les espaces naturels contiguës. Le lieu-dit de l’ESCUDIER est imperméabilisé et anthropisé par des 

marqueurs paysagers très importants (constructions ou aménagements) : bâtiments logistiques, 

surfaces de parking, autoroute, rond-point,… 

 

L’enjeu relatif à l’insertion paysagère et environnementale de la future zone d’activités à l’échelle de 

la commune va donc consister à préserver les reliquats de la structure paysagère ancienne en 

s’appuyant les principes suivants :  

- Intégrer au paysage les aménagements routiers de la zone et limiter l’impact sur l’entrée de 

ville Nord de DONZENAC ; 

- Conserver et compléter les structures arborées périphériques : talus bordant la RD 920, 

corridor de contact avec l’A20 ; 

- Conserver et entretenir le réseau hydrographique dans toutes ses composantes : retenues 

d’eau, fils d’eau, ruisseau, zones humides, qui sont exclus de la zone à aménager par un 

classement en zone No ; 

- Penser l’urbanisation et l’implantation dans la zone en s’inspirant de la topographie (couleurs, 

hauteurs, matériaux, volumes). 

 

 Impact sur l’activité agricole et la consommation des terres 
agricoles 

Cet ensemble foncier est composé pour partie de terres agricoles utilisées mais non formalisées 

réellement. De plus, sa situation enclavée et son site entre l’A 20, la ZA de l’Escudier et le versant en 

fait un espace coupé des grands ensembles agricoles. L’impact pour l’agriculture et le monde agricole 

est la perte de terres agricoles à proprement parlé. C’est pourquoi, nous pouvons considérer qu’il y a 

impact direct sur la consommation de terres agricoles. Comme cela a déjà été écrit, ces parcelles sont 

déjà classées en zone vouée à l’urbanisation dans le PLU actuel. De plus, elles ne sont pas intégrées 

dans un process de jeune agriculture ou dans une exploitation agricole. 
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La modification du zonage de cette parcelle n’impacte donc pas un critère important du Grenelle de 

l’environnement qui fixe la réduction de la consommation des espaces agricoles à des fins 

d’urbanisation car elle réutilise des terrains urbanisables du PLU. En revanche, elle entraîne une baisse 

des terres non urbanisés concrètement et donc entraîne l’utilisation concrète et non juridique des 

terres concernées. 

 

 Impact sur l’imperméabilisation des sols 

L’objectif est de limiter les emprises VRD imperméabilisées et de s’appuyer sur la topographie du site 

comme vus dans le plan précédent. Dans ces conditions, le plan de desserte est volontairement 

ramener à une seule voie (entrée et sortie) en impasse et un accès qui s’appuie sur l’accès existant du 

hameau de l’ESCUDIER. 

 

Toutefois, en matière de voirie collective, il existe un impact sur l’imperméabilisation des sols avec la 

réalisation d’un axe non existant actuellement. 

 

En matière de réalisations de plateformes et de constructions, les sols seront également 

imperméabilisés, ce qui augmentera les impacts de régulation des eaux pluviales sur le site et en 

amont. II va générer une augmentation des surfaces imperméabilisées et obliger à une gestion des 

débits de rejets. 

 

La question du pluvial devra donc être traitée à l’échelle de l’aménagement de la zone. 

 

 Impact sur le voisinage lointain 

Au vu du positionnement dans un point bas dans l’environnement, en contrebas de l’axe routier et en 

espace intermédiaire entre trois points hauts (Est, Ouest et Nord), l’impact ne sera pas existant depuis 

les hameaux ou résidences existantes. De plus, ce site ne se situe pas en ligne de crêtes, ce qui limite 

fortement l’impact visuel. Par ailleurs, un boisement en fond de parcellaire Sud forme une coupure et 

protège le voisinage lointain. 

 

En matière de renforcement du déplacement, pouvant engendrer des nuisances sonores ou 

conflictuelles, le positionnement hors des espaces urbains résidentiels et en lien direct avec 

l’échangeur et l’A 20 permet de réduire au maximum ces impacts voire de les inclure dans le trafic 

existant et les nuisances qui y sont liées. Il y aura ainsi concentration des nuisances sonores sur le site 

de l’Escudier. 

 

L’ouverture de cette parcelle à l’urbanisation n’impacte donc pas un critère important qui concerne 

les nuisances pour le voisinage lointain, que ce soit pour la réciprocité visuelle ou les nuisances sonores 

ou industrielles. 
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 Impact sur le voisinage immédiat 

Concernant le village dans l’espace foncier concerné, le secteur est déjà constructible pour une aire de 

service pour poids lourds. Et l’impact pour le voisinage était existant et connu dans le PLU depuis 2006. 

 

La redéfinition du zonage et du choix d’urbanisation permettra de limiter l’impact initial par rapport à 

une aire de poids lourds. 

 

En revanche, considérant que ce secteur n’est pas urbanisé concrètement, l’impact sur le paysage pour 

le hameau sera conséquent modifiant totalement l’aspect paysager de l’espace Sud. Le hameau de 

l’Escudier sera fortement impacté par le développement de la zone. 
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10 Les mesures d’évitement et de réduction 

 

 Le traitement paysager de la zone 

 

Un volet paysager renforcé dans les études de maîtrise d’œuvre et le permis d’aménager 

 

Une insertion de qualité de la ZA ESCUDIER II dans le paysage bocager rencontré autour du hameau de 

l’ESCUDIER passe par une triple intervention : 

- La réalisation de la zone ESCUDIER II va générer une augmentation des surfaces 

imperméabilisées. Aussi afin de ne pas accroitre les débits rejetés, de nouveaux ouvrages de 

traitement des eaux doivent être réalisés. Penser intelligemment l’insertion des bassins 

d’orage liés à l’aménagement de la ZA.  

- Végétaliser les abords de la zone d’activités en contact de l’A 20 et conserver le talus 

« naturel » le long de la RD 920. Les retraits respectifs envers ces axes de 45 et 30 mètres 

permettront de traiter ces franges de façon qualitative. 

- Protéger le hameau Escudier tant qu’il reste habitat. Il est d’ailleurs proposé dans l’OA d’établir 

une bande tampon de 40 mètres entre cet espace et la future zone d’activités économiques. 

- Imaginer une acquisition du corps de ferme à terme si possible. 

 

De plus, le déclassement des secteurs Sud-Ouest en zone No, permettra de créer des espaces 

inconstructibles sur le secteur qui viendront ceinturer la future zone d’activités. Leur vocation naturelle 

et boisée sera ainsi maintenue permettant donc une bonne intégration paysagère depuis la RD 920 en 

venant de Donzenac. 

 

De fait, dans le cadre de l’étude projet de la Zone d’activités, il sera nécessaire d’avoir un volet paysager 

renforcé dans les études et le Permis d’aménager. De la même manière, le travail approfondi de la 

disposition des plateformes par le Bureau d’Etude Technique mandaté permettra d’améliorer l’insertion 

paysagère et de maîtriser le ruissellement des eaux pluviales.  

 

Il est prévu des principes paysagers édictés dans le nouveau zonage et l’orientation d’aménagement 

intégrés dans le dossier. 

 

Une prise en compte rigoureuse de l’article 11 de la zone Ui lors de la réalisation des constructions et 

de l’instruction 

 

Utiliser l’Article 11 - Aspect extérieur des 

constructions du règlement de la zone Ui pour 

faciliter l’insertion paysagère des constructions. 

Proscrire la couleur blanche et autoriser les teintes 

sombres, notamment sur les façades visibles 

depuis l’A20 et la RD 920 et sur les revêtements de 

sols. Les couleurs vives s’insèrent mal dans le 

paysage. Cette exigence s’applique sur l’intégralité 

des matériaux : bâtiments, voirie, aménagements 

extérieurs, enseignes. 

Illustration : L’intégration des constructions en ZA - 1% Paysage et 

Développement 
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 Le traitement des réseaux et de l’imperméabilisation 

Le hameau de l’ESCUDIER est correctement desservi par les réseaux que ce soit eaux usées ou eaux 

pluviales. La zone Ui devra se connecter à l’assainissement collectif qui longe la RD 920.  

 

En matière de réalisations de plateformes et de constructions, les sols seront également 

imperméabilisés, ce qui augmentera les impacts de régulation des eaux pluviales sur le site et en 

amont. De fait, il s’agira de réguler cette imperméabilisation de surfaces et la gestion des débits de 

rejets. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Exemple d’assainissement des eaux pluviales à ciel ouvert (noues paysagères) 

Une étude ou un approfondissement spécifique sur ces deux sujets est donc proposée en mesure 

compensatoire afin de répondre à la législation et à la bonne gestion de l’assainissement pour 

l’environnement. 
 

La desserte de la zone d’activité est projetée depuis la RD 920 via un accès sécurisé (PL - VL) en ligne 

droite. L’objectif a été de limiter les emprises VRD imperméabilisées et de s’appuyer sur la topographie 

du site. Dans ces conditions, le plan de desserte est volontairement ramener à une seule voie (entrée 

et sortie) en impasse et un accès qui s’appuie sur l’accès existant du hameau de l’ESCUDIER. 

 

Il s’agit d’une mesure de réduction primaire. 

 

A ce stade du projet, la faisabilité de la zone d’activités ESCUDIER II en matière de réseaux et d’insertion 

paysagère est en phase de réflexion. A ce stade, ne disposant pas des éléments concernant 

l’imperméabilisation complète, le BET réseaux et VRD qui sera mandaté pourra répondre à ces mesures 

de réduction et d’évitement permettant de limiter les impacts de l’aménagement. Au vu du projet, 

l’utilisation de ce foncier fera l’objet de compensation au titre de l’imperméabilisation des sols en 

fonction du projet en lien avec les aménagements existants sur la zone d’activités selon les règles en 

vigueur.  

 

 La modération de la consommation des espaces agricoles, 
naturels et forestiers 

La conception et la définition du zonage appliqué au territoire est une mesure de réduction en tant 

que telle. En effet, la modification du zonage de ce secteur passage d’une zone AUa en zone Ui et No 
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est une mesure de réduction et d’évitement en tant que tel car elle intervient sur des espaces 

constructibles et permet de les réduire. 

 

Ainsi, une vaste partie de la zone AUa est reclassée en zone No. Il s’agit ainsi de préserver les espaces 

concentrant les enjeux écologiques les plus importants. En effet, sur la partie Sud et Sud-Ouest, 

l’existence de prairies humides, en lien avec le passage du ruisseau, conduit à les classer dans une zone 

de protection afin d’éviter toute destruction de ces milieux. 

 

La réutilisation de zones déjà urbanisables au regard du PLU et la suppression de 12 ha de zone à 

urbaniser est une mesure de réduction et d’évitement en tant que telle. 

 

 Les nuisances sonores et de circulation 

Le positionnement et la situation de la zone limite l’impact en matière de nuisances sonores et de 

circulation par rapport au voisinage (comme nous l’avons expliqué dans le dossier). Toutefois, le village 

d’Escudier composé d’une maison d’habitation connaitra un renforcement de ces dernières avec la 

réutilisation de leur accès. Ainsi, cela permet en quelque sorte de ne pas multiplier les secteurs de 

bruit sur la commune. 

 

L’étude du projet devra permettre la protection entre les nouvelles constructions et l’habitat existant 

par une zone tampon. Et si en fin d’opération de la ZA, les finances collectives le permettent l’acquisition 

de cet espace. 
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Conclusion 

 

Les nouvelles dispositions admettant le changement de zonage du secteur de l’Escudier et le 

développement de la zone Ui de l’Escudier 2 permettent : 

- de réaliser un projet dans la cadre du Grenelle.  

- de conserver une logique de développement dans un milieu rural. 

- de conforter les orientations du PADD. 

- de limiter la consommation foncière en réutilisant des espaces classés en zones constructibles. 

- de maîtriser les impacts environnementaux 

 

Tableau récapitulatif des surfaces zone Ui et No  

(en hectares sous réserve que les chiffres avant Révision soit juste dans l’étude PLU 2006) 

 Avant révision  

Zone Ui 

Après révision 

Zone Ui 

Avant révision  

Zone No 

Après révision  

Zone No 

Secteur de 

l’Escudier 
23,6 38,1   

Territoire 

communal 
27,71 42,21 640,85 653,35 
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